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L’ÉCOLOGIE 
UN DÉFI SPIRITUEL

Nul ne peut nier l’impact de l’homme sur la planète. Notre terre va mal. Face à 
ce constat, nous sommes souvent pris par le cours de la vie, un certain confort 
que l’on ne voudrait pas troubler. Et de trouver une bonne excuse pour ne rien 
faire : devant l’ampleur de la tâche, quel sens ont mes actions ?

Pour Michel Maxime Egger, auteur de deux ouvrages sur l’écospiritualité, les 
écogestes, ainsi que les réformes politiques et économiques sont nécessaires. 
Mais l’auteur nous invite à aller plus loin : « Les racines des problèmes écolo-
giques et socio-économiques sont spirituelles. Elles manifestent une crise gé-
néralisée du sens et du lien », explique-t-il dans le dossier de ce mois.

Nos actions doivent se fonder sur une écologie intérieure. Celle-ci implique 
une remise en question des valeurs de l’avoir et appelle à enraciner nos vies sur 
des bases plus nobles. Ce n’est qu’à cette condition qu’un réel changement de 
paradigme serait possible.

En ce sens, les Eglises ne peuvent rester indifférentes à ces questions. Parce 
qu’elles promeuvent les biens immatériels, l’amour, la foi, l’espérance, elles ont 
un rôle crucial à jouer pour l’écologie. Le rapport à la création développé par le 
christianisme lui confère aussi la responsabilité d’éduquer ses fidèles au respect 
de la planète et à l’émerveillement devant la beauté de la nature.

La difficulté consiste à mettre en œuvre cette philosophie sans nier les progrès 
de la civilisation. La nature, parfois violente, ne doit pas non plus être idéalisée. Il 
s’agit plutôt de faire la distinction entre nos besoins réels et nos envies condition-
nées par le marketing ou la pression sociale. L’une des clefs proposées par l’éco- 
spiritualité est la sobriété, le choix d’une certaine simplicité comme art de vivre. 

En ce temps de Noël, réfléchissons à deux fois lorsque nous courons de boutique 
en boutique. La société de consommation, si dévastatrice pour la planète, ne 
perdure que parce que nous y participons. Se modérer, c’est donner une chance 
aux générations de vivre à leur tour sur une terre habitable et belle.
  Elise Perrier, co-rédactrice en chef
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LAÏCITÉ L’affaire du burkini cet été en 
France a eu des répercussions directes 
sur l’installation des crèches de Noël cet 
hiver. Laïcité oblige : si on interdit l’un, 
pourquoi ne pas interdire l’autre ? Le 9 
novembre dernier, le Conseil d’Etat fran-
çais a tranché. L’installation d’une crèche 
dans un bâtiment public est autorisée, 
sous la condition qu’elle ne signifie pas 
« une reconnaissance d’un culte ou une 
préférence religieuse ». 

Un objet culturel
Un brin provocateur, Olivier Bauer, pro-
fesseur de théologie pratique à l’Univer-
sité de Lausanne, souligne que cette stig-
matisation de la crèche peut étonner le 
théologien : « Pourquoi la crèche ? Pour-
quoi pas le sapin? Et pourquoi continuer 
d’avoir congé à Noël ? Pourquoi ne pas 
tout remettre à plat? » 

Aujourd’hui, la crèche est davantage 
un objet culturel que cultuel. « C’est un 
artefact. Il n’y a qu’à voir les crèches de 
Provence, avec tous les santons. Cela n’a 
plus rien à voir avec la signification d’ori-
gine », constate Olivier Bauer. De même, 
David Payot, conseiller municipal de 
Lausanne en charge de l’enfance et des 
quartiers, relève que « la crèche a un fort 
contenu culturel et, si elle fait référence 
à un récit religieux, elle n’est pas un acte 
religieux en soi ». De fait, une maison de 

A Neuchâtel l’an dernier, 
comme en France cette 
année, l’installation des 
crèches de Noël dans 
l’espace public fait débat. 
La crèche serait-elle 
devenue non grata ?

La crèche de Noël 
n’est plus si culte

quartier pourrait lui ouvrir une place. En 
effet, aucune plainte n’a été déposée au-
près de la Police du commerce. 

Une tradition laïcisée
Le débat sur les crèches dans les espaces 
publics a aussi agité Neuchâtel l’an der-
nier, quand une crèche fut mise à l’index. 
« En fait, il s’est agi d’un profond malen-
tendu », explique Thomas Facchinetti, 
de la Direction de la Culture, du Sport 
et du Tourisme de la 
Ville de Neuchâtel. 
« Elle avait été pla-
cée sur un parking 
sans autorisation et 
sans que la munici-
palité soit avertie ». 
C’était peu après les 
attentats de Paris et 
le temps que nous 
l’enlevions pour la déplacer, les réactions 
se sont faites vives. La Ville de Neuchâtel 
est constitutionnellement laïque, « mais 
ce n’est pas une laïcité qui vise à expurger 
les signes religieux. Depuis longtemps, 
il y a des crèches de Noël dans le jar-
din anglais, préparées par le Service des 

parcs et promenades. C’est normal, cela 
fait partie d’une tradition ». La réalité, 
comme le souligne Thomas Facchinet-
ti, est celle d’un patrimoine historique, 
empreint de chrétienté et de la Réforme.

« L’important est que chacun puisse 
vivre sa confession avec l’idée d’accepter 
celle des autres et d’échanger à ce sujet, 
insiste David Payot. On doit pouvoir pas-
ser devant une crèche sans être gêné. » 

Dans cette perspective, aucune re-
ligion ne peut être 
ignorée. A l’instar 
de son confrère lau-
sa n nois ,  T homa s 
Facchinetti privilé-
gie la mise « à équi-
distance de toutes 
les expressions de 
la vie religieuse ». 
Quant à une focali-

sation sur la crèche en tant que signe re-
ligieux, Olivier Bauer observe que « c’est 
la société laïque qui rajoute du religieux 
dans un symbole qui en a perdu au fil du 
temps ». Le débat a encore de nombreux 
Avents devant lui.   Stéphanie Billeter

En 2015, la crèche n’aura tenu que 24 heures sur la place publique, en ville de Neuchâtel.
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« La société laïque 
ajoute du religieux 

à un symbole qui en 
a perdu au fil 
du temps »
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ÉLECTION Il nous faut résister à la ten-
tation de réduire l’élection de Donald 
Trump à une seule explication. Ce ré-
sultat est la convergence de plusieurs 
élans contestataires qui traversent la so-
ciété américaine : les guerres de culture 
(« culture wars »), l’inégalité de plus en 
plus prononcée des revenus, la perte des 
opportunités économiques, le sentiment 
que le rêve américain s’est effondré et la 
propagation des messages xénophobes, 
racistes et misogynes. Ce résultat reflète 
également un large courant de méfiance 
envers l’ordre établi et les élites poli-
tiques, lequel s’accompagne d’un rejet 
croissant des collaborations internatio-
nales (voir le Brexit). 

Alors que Trump a réussi à faire jouer 
la rhétorique du changement, Clinton a 
continué d’incarner le symbole tant dé-
crié de l’élite politique américaine.

Gagner la droite chrétienne
Aussi surprenant que cela puisse paraître, 
les sondages à la sortie des bureaux de vote 
indiquent qu’une majorité de protestants 
blancs évangéliques, de catholiques blancs 
et de mormons ont voté pour Trump.  
Pourquoi est-ce frappant ? Après tout, une 
alliance politique entre le parti républicain 
et la droite chrétienne existe depuis près 

Sarah Stewart-Krœker
analyse les causes 
de l’élection de 
Donald Trump à la 
présidence des Etats-Unis.

Par-delà les fronts
de la guerre culturelle

de cinquante ans. Cette alliance est fon-
dée sur un intérêt commun à soutenir les 
valeurs de stabilité de la famille, du couple 
hétérosexuel et de dignité de l’embryon.

Un sérieux mécontentement
Si les candidats républicains n’ont pas hé-
sité à faire appel à l’identité chrétienne 
dans leur campagne, ce ne fut pas le cas 
de Trump. Comment expliquer alors le 
succès de Tr ump 
auprès de cet élec-
torat  ? La cra inte 
de l’ef fondrement 
de l’identité améri-
caine, observable en 
général dans l’électo-
rat de Trump, est aussi opérante auprès 
de la droite chrétienne. Le récit du dé-
clin a démontré sa puissance. La nostal-
gie d’une prospérité perdue a été la force 
dominante de cette élection. 

Les courants encore plus sinistres de 
la xénophobie, du racisme et de la mi-
sogynie peuvent se joindre au mécon-
tentement général pour alimenter des 

hostilités fort troublantes. Mais il serait 
dangereux de tout réduire à cela. Si les 
deux mandats d’Obama n’ont cessé de 
promettre le changement, il est clair que le 
peuple américain en cultive encore l’espoir. 

Il faut condamner le récit catastro-
phiste qui impute le déclin américain à 
l’accueil des immigrants et aux mouve-
ments de justice sociale qui agissent en 
faveur des minorités sociales. Mais il se-

rait tout aussi dan-
gereux de se conten-
ter de calomnier les 
électeurs de Tru-
mp en refusant de 
prendre au sérieux 
les causes du mécon-

tentement qui ont conduit à ce résultat. 
La condamnation des vices de l’épou-
vantable campagne de Trump doit s’ac-
compagner de l’élaboration d’une vision 
alternative pour un véritable changement. 
Il faut investiguer afin de trouver des che-
mins de collaboration pouvant traverser 
les fronts de la guerre culturelle.   Sarah 
Stewart-Krœker

Donald Trump prendra ses fonctions de président des Etats-Unis le 20 janvier prochain.

« La nostalgie d’une 
prospérité perdue a 

été la force dominante 
de cette élection »
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Sarah Stewart-Kroeker 
Professeure assistante 
d’éthique à la Faculté de 
théologie de l’Université 
de Genève.
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Félicitations pour ce premier numéro ! 
Bravo pour les artisans du regroupe-
ment !   Nelly Soguel, Cortaillod (NE)

En tant que lectrice de bonne nouvelle, je 
craignais que l’aspect régional de l’an-
cien journal ne passe à la trappe. Or, ce 
n’est absolument pas le cas et je vous 
remercie. J’ai apprécié les articles pro-
posés. Police agréable à lire, couleurs 
douces, super chouette photo en page 
10-11 ! J’ai un seul bémol : le titre du 
journal qui fait… austère et ignore la 
forme féminine, soit probablement la 
majorité de votre lectorat…   Nathalie 
Favre, Territet (VD)

Je trouve le papier du nouveau journal 
bien moins classe que celui de La vie 
protestante Genève, qui avait l’avantage 
de nous faire oublier le côté « pas de fo-
lie » des protestants. Apparemment, le 
naturel est revenu au galop…  Charles 
Chopard, Genève

Réponse de la rédaction
Le budget alloué à Réformés pour l’im-
primerie et La poste ne permet mal-
heureusement pas d’avoir une meilleure 
qualité de papier. Avec une distribution 
à presque 200 000 exemplaires, un pa-
pier glacé de format plus grand est hors 
de nos moyens. Mais si un généreux do-
nateur souhaitait apporter son soutien à 
cette ligne du budget, nous en serions 
très heureux :-)

Le premier dossier de Réformés est intitulé « Vivre le protestantisme aujourd’hui ». Il pose 
judicieusement la question : « Avons-nous encore un message à offrir à notre société ? » La 
recherche d’un message à offrir à la société d’aujourd’hui ne doit-elle pas passer au préa-
lable par un diagnostic plus précis de ce que vivent nos contemporains, existentiellement 
et spirituellement ? Ne souffre-t-on pas aujourd’hui davantage du désespoir devant la vie 
d’ici-bas que de l’angoisse face à l’au-delà ?  Pierre Aubert, Genève

Les artisans du 
regroupement

La partie 
régionale 
ne passe pas 
à la trappe

Le naturel 
revient au galop

Ce que vivent nos contemporains

Je regrette que l’Eglise protestante ne 
puisse pas se permettre une meilleure 
qualité de papier, qui valorisait tout le 
journal et donnait envie de lire. Bravo 
pour la présentation du Last Supper en en-
trée de dossier. La page Médias est claire 
et bien présentée, le Mini-culte excellent, 
et évite le « préchi-précha ». Par contre, j’ai 
du mal avec la présentation « en colonnes » 
de l’agenda et les tableaux sur fond de 
couleur. Cela rend le texte peu lisible. 
N’oubliez pas que ce sont des péchés de 
jeunesse, bien vite pardonnés !  Odette 
Schumacher, Genève

Réponse de la rédaction
Vos retours sur ce nouveau journal nous 
sont précieux ! Nous en avons reçu plu-
sieurs mais nous ne pouvons malheureu-
sement pas tous les publier. Nous les avons 
lus avec attention et nous apporterons les 
changements, dans la mesure du possible,  
dans les prochains numéros.

Péchés de jeunesse
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Hélène Küng
Vivre la théologie 
comme pure
action sociale
PORTRAIT Elle fera ses cartons entre 
Noël et Nouvel An : pas le temps avant ! 
Hélène Küng n’est pas du genre à lever le 
pied progressivement. Même si elle avoue 
sa fatigue après dix ans d’intense engage-
ment à la tête du CSP. 

Vis-à-vis de l’extérieur, elle n’affiche 
pas, mais ressent la satisfaction d’avoir 
renforcé la communication vers la po-
pulation, les partenaires et soutiens, le 
monde politique. Et à l’interne, il fallait 
rétablir les finances, assurer et assumer 
les économies. Surtout faire fonctionner 
cette étrange société qu’est le CSP, tout 
entier tourné vers ses bénéficiaires.

Un tourbillon sur le terrain
Les collaborateurs, dont Hélène 

Küng vante les compétences, attendent 
de la direction un soutien total ; la hié-
rarchie est plate, l’esprit critique perma-
nent, la norme : « Des combattants pu-
gnaces au service des usagers, tout sauf 
des béni-oui-oui ! » 

« L’équipe est-elle désormais d’ac-
cord avec sa direction ? » demandait un 
conseiller synodal. « Si cela se produi-
sait, j’annoncerais au médecin cantonal 
une intoxication collective au CSP ! » ré-
pliqua Hélène.

Ce qu’elle a préféré, elle l’avoue can-
didement, c’est le soutien aux services 
de terrain : « plonger dans le boulot des 
gens, porter et défendre ce travail, trou-
ver les moyens nécessaires ». Un coup 
d’œil en arrière ? « J’ai beaucoup appris 
et je crois que j’ai bien bossé. » 

Le contraire eût étonné : toute la vie 
d’Hélène Küng est un surprenant déploie-
ment d’énergie. En privé, piano, chant, 

La directrice du Centre 
social protestant (CSP) 
vaudois le quitte après 
dix ans. Rencontre avant 
Noël : théologie, action, 
humour et joie de vivre. 

théâtre, danse, étude des langues – et 
cuisine. Naguère, éducation de quatre en-
fants. Presque rien par rapport au déferle-
ment d’activités professionnelles ! 

A peine l icen-
ciés en théologie (et 
mariés), Hélène et 
Jacques Küng, qui 
se sont rencontrés 
sur les bancs de la 
Faculté de théolo-
g ie de Lausanne, 
partent enseigner 
un an au Rwanda. Ils rentreront six 
ans plus tard avec Etienne et Myriam, 
trois et un ans. Hélène s’engage dans 
l’animation dans les paroisses, un in-
térim pastoral, toutes sortes d’activités 
bénévoles. Elle milite contre la guerre 
en ex-Yougoslavie, soutient les requé-
rants, lutte avec les femmes bosniaques 
– c’est l’époque terrible de Sarajevo. 
Puis retourne au Rwanda en 1995 avec 
son mari et leurs quatre enfants pour ai-
der à recréer une formation théologique 
post-génocide.

Elle se consacre ensuite à l’aumô-
nerie auprès des requérants à Vallorbe, 
codirige bénévolement pour quelques 
mois le Service d’aide juridique aux exi-
lés. Sans cesser de s’intéresser à l’An-
cien Testament, à l’hébreu, à la littéra-
ture (deux recueils de contes). Jusqu’à ce 
qu’en 2007 le CSP en crise la nomme à sa 
direction. Et maintenant ? « Patchwork 
et bénévolat ! » Son mari est pasteur 
à Bex, elle ne veut pas travailler dans 
la même paroisse que lui, on va voir. 
D’abord clore sereinement l’expérience 
du CSP, fêter Noël.

Que lui suggère ce mot-clé si galvaudé 
aujourd’hui ? Hélène Küng se lance dans 
le résumé express de L’Etrange Noël de la 
fée Carabosse, fable drôlatique à forte mais 

discrète teneur théo-
logique dont elle est 
l’auteure. Esaïe 1 et 
6, les séraphins vo-
lants, les pans du 
manteau de Dieu 
s ont  t r a n s mut é s 
dans le conte, car la 
théologie continue à 

passionner la pasteure – elle n’a pas cessé 
de prêcher ces dix dernières années. 

Jésus, enfant de migrants 
Un thème pour un culte de Noël ? Jé-
sus, Marie, Joseph réfugiés jetés sur les 
routes, sans rien : ils ont abandonné dans 
leur fuite les cadeaux des Mages. Souvent 
reviennent dans son propos les migrants, 
les errants, son grand combat. Les mas-
sacres et exodes de Syrie résonnent de 
l’écho de ceux qu’elle a connus, Bosnie, 
Congo, Rwanda. Partout des migrants. Or 
« Dieu se balance dans le baluchon des 
réfugiés en Egypte. Et partout dans le 
monde », dit-elle. 

Ou bien elle ferait une prédication qui 
montrerait comment la naissance miracu-
leuse était, à l’époque où furent écrits les 
Evangiles, le sceau de la crédibilité pour que 
la nouvelle foi s’impose « au supermarché 
des religions de l’Empire romain ». Créati-
vité de la tradition, richesses inépuisables du 
récit biblique, de la Genèse à Noël, Hélène 
Küng s’enflamme, raconte, démontre. Et 
toujours conclut – mais implicitement – sur 
sa contagieuse conviction.  Jacques Poget

« Dieu se balance 
dans le baluchon des 
réfugiés en Egypte. 

Et partout dans 
le monde »
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Un Noël
décoiffant
Dépitée de n’avoir pas 
été invitée à la fête de 
la Nativité, la Fée Ca-
rabosse se précipite en 
Palestine, déboule au 
palais d’Hérode, piste 
les Mages, fait irruption 
dans  l’étable. Où elle 
voit son ennemi intime 
Le Grand Méchant Loup 
agenouillé en adoration 
devant un poupon tout 
nu… la suite est à dé-
couvrir  dans Un jour 
à ne pas manquer, et 
autres contes de Noël 
(Labor et Fides).

En cinq dates
1963 De 6 à 9 ans, séjour familial 
aux Etats-Unis. 1982 Consécration 
comme pasteure de l’Eglise pres-
bytérienne au Rwanda. 1983 Nais-
sance d’Etienne suivie de Myriam en 
1985, Christophe en 1988, Philippe 
en 1990. 1992 Jusqu’en 2001, parti-
cipe à Femmes pour la Paix puis au 
Mouvement SOS-Asile. 2014 Délé-
guée des CSP romands à la stratégie 
fédérale de lutte contre la pauvreté 
et l’exclusion sociale.
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DOSSIER L’écospiritualité appelle à un 
changement profond de l’être humain pour faire 

face aux défis soulevés par la détérioration 
de notre planète. Découverte d’un 

mouvement qui prend de l’ampleur, et au sein 
duquel nos Eglises ont un rôle à jouer.  

Le gardien de porcs, Bretagne, 
de Paul Gauguin, 1888. 
Los Angeles County Museum of Art, 
Etats-Unis.
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LE RENDEZ-VOUS 
DE LA NATURE 

ET DE L’ESPRIT

ÉCOSPIRITUALITÉ
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si nous ne savons pas 
exactement si  cela est 
utile ou non, manger bio et 
acheter localement ne nous fait 
pas de mal. Ces attitudes nous ras-
surent et nous permettent de donner 
une réponse simple et pratique à un phé-
nomène perçu comme trop complexe à 
large échelle.

Quel rôle joue cette composante émo-
tionnelle ?
L’écospiritualité ne se situe pas d’abord 
dans le registre de la rationalité, mais 
concerne plutôt le récit de soi, la méta-
phore, le ressenti et l’émotionnel. Suivant 
le type de contact qu’elles proposent avec 
la nature, les pratiques d’écospiritualité 
(voir encadré) peuvent d’ailleurs susci-

ter des expériences 
surprenantes ou inat-
tendues. La tendance 
à idéaliser la nature 
peut avoir des consé-
quences paradoxales. 
En effet, la nature 
n’est  pas toujours 
rassurante. Elle peut 
aussi être violente et 
nous confronter aux 

limites de notre corps. Aux côtés de ces 
dimensions émotionnelles, l’écospiritua-
lité s’appuie aussi sur des données de type 
scientifique, comme le réchauffement cli-
matique et la perte de biodiversité.
  Propos recueillis par Gilles Bourquin

Pourquoi les chercheurs s’inté-
ressent-ils à l’écospiritualité ?
IRENE BECCI Depuis quelques années, 
un nombre croissant d’initiatives liées 
à la transition énergétique emploie des 
arguments religieux ou spirituels. Cela 
concerne les acteurs écologiques eux-
mêmes, mais aussi les Eglises. Dès la fin 
des années 1970, ces dernières ont em-
boîté le pas de la prise de conscience en-
vironnementale. La parution en juin 2015 
de l’encyclique du pape François sur l’en-
vironnement va aussi dans ce sens.

Quel rôle jouent les Eglises dans cette 
mobilisation ?
Une certaine ignorance règne au sein 
des milieux écologiques au sujet de l’en-

L’écospiritualité désigne 
une nouvelle tendance 
reliant l’écologie et la 
religion. Irene Becci, 
professeure à l’Université 
de Lausanne, décrypte 
le phénomène.

Cette écologie qui
sacralise la nature

gagement écologique des Eglises. Ces 
dernières mènent pourtant des actions 
visibles, comme œku-Eglise et environne-
ment (œku.ch/fr). Il faut se souvenir que 
l’écologie politique des années 1970 nour-
rissait une critique radicale des Eglises. 
Dans les milieux écologistes actuels, le 
terme de spiritualité est d’ailleurs nette-
ment préféré à celui de religion. 

Qu’est-ce qui conduit les mouvements 
écologiques à recourir à la spiritualité ?
L’écospiritualité permet de sortir du re-
gistre de l’écologie politique. Cette der-
nière situe le problème de l’écologie dans 
les méthodes de production capitaliste et 
dans les rapports de pouvoir Nord-Sud. 
Plus proche du quotidien, l’écospiritualité 
permet d’impliquer concrètement chaque 
personne ordinaire 
dans le virage écolo-
gique. Il s’agit d’une 
prise de conscience et 
d’une manière de pen-
ser à la fois philoso-
phique et théologique. 
La crise écologique 
est reliée à un chan-
gement ex istentiel 
profond. L’écospiri-
tualité invite à réorienter le sens de la vie 
humaine en la rapprochant des rythmes 
de la nature.

L’écospiritualité répond donc à un be-
soin d’engagement individuel ?
Le discours de l’écospiritualité permet 
en effet de sortir du sentiment d’im-
puissance fréquemment ressenti face au 
désastre écologique planétaire. Même 

« Une certaine 
ignorance règne au 

sein des milieux 
écologiques au sujet 

de l’engagement 
écologique des 

Eglises »

Irene Becci  
Sociologue et anthropologue, 
coresponsable du programme 
de recherche Spiritualité et 
religion : les nouveaux carbu-

rants de transition énergétique 
en Suisse ? qui réunit différents 

partenaires de recherche avec 
la Faculté de théologie et de sciences des 
religions de l’Université de Lausanne.
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Des pratiques à géométrie variable

REPÈRES Dans certaines écospiritua-
lités, la nature est identifiée au sacré 
ou à Dieu lui-même (panthéisme). Ce-
pendant, dans les écospiritualités d’ins-
piration chrétienne ou musulmane, la 
nature retrouve une dimension sa-
crée sans pour autant remplacer Dieu. 
Michel Maxime Egger (voir page 14) 
montre par exemple comment la théo-
logie orthodoxe permet de développer 
une écospiritualité à partir des énergies 
divines présentes dans la création.

L’écospiritualité peut aussi suppo-
ser que tout élément naturel possède 
un esprit. Chaque arbre, chaque mon-
tagne, chaque pierre, chaque animal 
est considéré comme étant à la fois 
spirituel et naturel. Les shamans, par 
exemple, cherchent à établir une mé-
diation entre les êtres humains, les es-
prits de la nature et les âmes des morts. 
Ces contacts entre esprits permettent 
de garantir l’équilibre cosmique.

Certains rituels ont pour but de 
guérir la Terre. D’autres visent à guérir 
les humains, par exemple en respirant 
en syntonie avec les vagues de l’océan. 
Aux yeux des chrétiens, il s’agit là de 
magie, mais pour celles et ceux qui 

vivent ces expériences, il s’agit d’écospi-
ritualité. De tels rituels se caractérisent 
par une grande importance accordée aux 
mouvements du corps.

L’écospiritualité peut aussi se rappro-
cher de l’écopsychologie. L’observation de 
la nature permet de mieux se connaître 
soi-même. Dans cette approche, la dimen-
sion communautaire est moins présente. 
Certains ateliers proposent par exemple 
aux femmes de se régénérer en rappro-
chant leurs cycles de fertilité de cycles 
naturels comme les phases de la lune.

D’autres formes d’écospiritualité tra-
vaillent notre rapport à la nature, qu’il 
s’agit de ne plus exploiter (voir notre in-
terview de Dominique Bourg page 15). 
La permaculture favorise un style de vie 
rural et une production agricole respec-
tueuse des êtres vivants. Refusant de voir 
la nature comme une ressource dans la-
quelle on peut puiser indéfiniment, de 
telles approches prônent un échange avec 
la nature plutôt qu’un rapport d’utilisation. 
Le courant antispéciste, en postulant que 
l’homme appartient entièrement à la na-
ture, renonce à placer l’humanité au centre 
de sa conception du monde et accorde aux 
autres êtres une dignité égale.  G.B.

Le terme « écospiritualité » ne désigne pas une 
croyance ou une pratique unique, mais un ensemble 
d’approches extrêmement diversifiées.
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Création d’un laboratoire du
« méditant-militant »

TRANSFORMATION
 L’œuvre protestante PPP 
a créé cet été un « labo-
ratoire » de la transition 
intérieure, un lieu d’ex-

périmentation pour une 
nouvelle forme d’engagement 

dans la cité. Les acteurs de ce laboratoire 
sont des « méditant-militants » qui allient 
contemplation et action et qui créent des 
alternatives locales. Le principe consiste 
à se transformer soi-même pour transfor-
mer le monde, dans un alignement entre 
le cœur, la tête et les mains.

Transition intérieure
Notre mode de développement – axé sur la 
croissance matérielle, le consumérisme et 
le profit – est dans l’impasse : il se heurte 
aux limites de la planète et de l’être hu-
main. Comment passer de ce système qui 
détruit la vie à une société qui la respecte, 
fondée sur des relations plus justes entre 
les êtres humains et avec la Terre ? 

Tel est l’enjeu de la « transition. » Elle 
suppose ce pour quoi PPP s’engage de-
puis longtemps : la promotion de nou-
velles formes de production alimentaire 
et d’économie, respectueuses des droits 
humains et de la Création. Cela, à travers 
le soutien de programmes de développe-
ment au Sud, des campagnes de sensibi-
lisation au Nord et du lobbying pour mo-
difier le cadre légal.

La transition exige aussi une trans-
formation intérieure. Car les racines des 
problèmes écologiques et socio-éco-
nomiques sont spirituelles. Elles ma-
nifestent une crise généralisée du sens 
et du lien. Il convient d’entendre le mot 
transition au sens fort de son étymolo-

Réchauffement climatique, épuisement des 
ressources naturelles, inégalités… Avec son 
nouveau « laboratoire », Pain pour le prochain (PPP)
propose des solutions concrètes. La parole à Michel 
Maxime Egger, responsable du projet.

gie latine « trans-ire », qui signifie « al-
ler au-delà ». En l’occurrence, au-de-
là du système de valeurs et de la vision 
du monde qui coupe l’être humain de 
la nature et réduit celle-ci à un stock 
de ressources. Au-delà des sentiments 
d’impuissance et de découragement si 
répandus dans la population.

Tisser des liens
Respecter la Création et tous les êtres qui 
l’habitent, c’est les accueillir comme des 
dons dans la conscience de leur dignité 
et de notre interdépendance. Adopter la 
sobriété heureuse chère à Pierre Rabhi 
(et à l’Evangile) comme mode de vie, c’est 
opérer un travail intérieur sur son désir 
et son idéal d’accomplissement humain. 
Œuvrer au nouveau paradigme – plus 
équitable, collaboratif et porteur de sens 
– en train d’émerger aux quatre coins 
de la planète, c’est retisser le lien à soi, 
aux autres, à la nature et au mystère du 
Souffle qui habite et transcende toute vie.

Pour mettre en œuvre cette vision, le 

« laboratoire » se déploiera dans un pre-
mier temps en Suisse romande, dans les 
milieux d’Eglise et dans la société civile. 
Plusieurs activités sont prévues : sensibi-
lisation (conférences, débats), formation 
(sessions, ateliers), accompagnement 
d’initiatives, mise en réseau et création 
de synergies avec d’autres acteurs du 
monde naissant de demain.  Michel 
Maxime Egger

©
 M

ic
he

l M
ax

im
e 

E
gg

er

Pour aller plus loin
• « Laboratoire » de PPP : https://

painpourleprochain.ch/transition.
• La Terre Comme soi-même. 
 Repères pour une écospiritualité, 

Michel Maxime Egger, Genève, 
  Labor et Fides, 2012.
• Soigner l’esprit, guérir la Terre. 
 Introduction à l’écopsychologie, 
  Michel Maxime Egger, Genève, 
  Labor et Fidès, 2015.
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Revenir à l’intériorité 
pour consommer moins

Vous en appelez à une conversion à 
la fois spirituelle, communautaire et 
écologique ?
La civilisation occidentale a négligé l’inté-
riorité. Elle a pensé que l’on pouvait être 
heureux, se développer et s’émanciper au 
travers de la consommation matérielle. Ce 
créneau n’est plus tenable. Or, la connais-
sance des problèmes ne sera pas suffisante 
pour faire changer les choses. L’écospiri-
tualité que nous appelons de nos vœux est 
plus qu’un simple militantisme, il s’agit 
d’une conversion intérieure qu’il est très 
difficile de susciter par des moyens poli-
tiques. Seule une conviction intime de sa 
raison d’être permettra cette mutation.

Lors de la votation du 25 septembre 
dernier, les Suisses ont montré qu’ils 
étaient peu disposés à réduire leur 
consommation. Cela leur fait-il peur ?
Réduire nos consommations ne nous 
conduira pas à nous éclairer à la lampe 
à huile. Il ne s’agit pas de revenir au 

néolithique. L’écospiritualité n’est pas 
non plus un appel à l’ascèse. Par contre, 
il s’agit de limiter notre surconsomma-
tion sur tous les plans : voitures, télé-
phones, écrans tactiles, etc.

S’agit-il de redynamiser les commu-
nautés de vie locale ?
Beaucoup d’écologistes nourrissent le 
fantasme d’un certain repli dans de pe-
tites communautés rurales autonomes 
échangeant peu avec l’extérieur. Or, les 
sociétés humaines ont toujours com-
mercé. A la f in de l’âge du bronze, on 
échangeait huile, farine et vin. Mais au-
jourd’hui, nous avons atteint une sorte 
de folie. Même les biens les plus anodins 
ont fait deux fois le tour de la planète 
avant d’être achetés. Je ne vois pas pour-
quoi nous produisons nos framboises 
en Amérique latine. Certes, elles sont 
moins chères monétairement, mais pour 
la biosphère, elles sont très coûteuses.

 Propos recueillis par Gilles Bourquin

©
 a

llb
yl

ou
is

e

Dominique Bourg estime que pour éviter de dégrader 
plus avant le système Terre, la seule solution consiste 
à consommer moins. Nous n’y arriverons qu’au travers 
d’une écospiritualité. Explication.

Le développement durable est au-
jourd’hui un principe largement re-
connu. Pourquoi l’estimez-vous in-
suffisant ?
DOMINIQUE BOURG Les dégradations 
que nous inf ligeons au système Terre 
sont liées aux ressources (matières et 
énergie) que nous consommons. Le dé-
veloppement durable suppose que nous 
pouvons continuer de nous enrichir tout 
en consommant moins grâce aux tech-
niques écologiques. C’est un échec, car 
la consommation de ressources croît au 
monde plus vite que le PIB depuis 2000. 
Ce à quoi s’ajoute l’accroissement de la 
démographie humaine qui met en péril 
la biodiversité.

Quelle solution proposez-vous ?
La seule solution consiste à consom-
mer moins, et cela suppose de modi-
fier notre comportement. C’est ici que 
l’écospiritualité intervient. Pour parve-
nir à nous satisfaire d’un standard ma-
tériel confortable mais plus réduit, il 
nous faut compenser le matériel par le 
spirituel. Si nous voulons réduire notre 
prétention extérieure, il nous faut aug-
menter notre prétention intérieure. 
Il s’agit d’apprendre à nous épanouir 
au-delà de la consommation matérielle, 
au travers de nos relations et de notre 
vie intérieure.

Dominique Bourg
Professeur de l’Université 
de Lausanne, à la faculté 
des géosciences et de 
l’environnement. 
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REPORTAGE La lame tranche avec adresse 
la chaire verte des tomates. La main ré-
colte une poignée de morceaux juteux 
qu’elle lâche dans le saladier. L’air est rem-
pli d’une douce odeur d’épices, l’ail et l’oi-
gnon dont elle est empreinte chatouillent 
les narines et réveillent les papilles.

Un chutney pour Noël
Assises à table, Thérèse, Catherine et 

Brigitte discutent et rient. Elles préparent 
du chutney de tomates vertes qui sera ven-
du au marché de Noël en faveur d’un pro-
jet à Kinshasa. Aux murs, les étagères sont 
pleines de poteries réalisées par Thérèse. 
Depuis quinze ans, elle a fait de cette pe-
tite maison villageoise de Saint-Blaise, 
sur le littoral neuchâtelois, son atelier de 
création. Et voilà deux ans que l’Atelier du 
Ruau y a aussi pris ses quartiers. 

« Tout a commencé en 2006, lorsqu’un 
petit groupe de la paroisse réformée de 
l’Entre-deux-lacs s’est formé pour réfléchir 
ensemble aux défis de la crise environne-
mentale. Nous désirions ancrer notre en-

gagement dans des actions concrètes. » 
C’est la naissance du Réseau Soli-

darité. Rapidement, il est rejoint 
par des paroissiens et surtout 

des voisins, en quête de sens. 
L’ancrage spirituel du groupe, 
son émerveillement pour la 
Création, l’engagement pour 

un mode de vie en 
accord avec 

la nature 

sont autant d’aspirations déposées sur le 
papier dans une charte. Et en 2014, l’Atelier 
du Ruau voit le jour avec une dizaine de per-
sonnes lancées dans l’aventure. Au bord de 
la rivière du Ruau, se vivent le travail de la 
Terre, la découverte de la nature, la médita-
tion et les fêtes. « La Terre rassemble, tout 
comme l’envie de donner du sens, que l’on 
soit chrétien ou non », constate Brigitte. 

La conscience du divin
Catherine choisit un fruit vert dans le ca-
geot. Cette voisine a mis une partie de 
son jardin à la disposition du groupe, dont 
elle fait aujourd’hui partie. « Nous nous 
sommes mis à la permaculture. Le jardin 
potager attire des personnes de tous âges. 
Nous y vivons des moments intenses de 
partage », confie Brigitte. La spiritualité 
est au cœur de l’action. Il n’y a ni pro-
sélytisme, ni activisme, mais la convic-
tion qu’il faut sauvegarder le divin de la 
Création et ne pas se restreindre à épon-
ger les dégâts de la planète. L’ambition 
est locale, tout se fait avec les moyens du 
bord. Comme l’atelier de cuisine de cet 
après-midi. « Prenons ce qui est donné 
et laissons la place à l’inattendu, comme 
avec ces tomates que nous avons plantées, 
cultivées et qui ont mûri tard. Nous ne 
savions que faire. Aujourd’hui chutney, 
demain elles serviront un projet soli-
daire », se réjouit Thérèse.

L’eau crépite dans les deux casseroles 
qui se remplissent rapidement d’ingré-
dients. Dans les cageots, il n’y a presque 
plus de fruits.

Connexion humaine
« Les choses bougent, la transition est en 
marche, Thérèse le sent. Notre système 
d’exploitation des ressources va droit 
vers la banqueroute entend-on. Le vec-

A l’Atelier du Ruau, 
à Saint-Blaise, dans le 
canton de Neuchâtel, 
la sauvegarde de la 
Création se vit dans 
une action ancrée 
spirituellement. 
Immersion dans 
un lieu écospirituel.

Divinestomates  vertes
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teur du plus grand changement vient de 
l’intérieur, c’est celui qu’on applique sur 
sa propre vie. » Se reconnecter à l’autre, à 
soi, à la Terre, cette quête de lien est om-
niprésente à l’Atelier du Ruau, pourtant 
elle ne se dit pas. Il n’en est pas besoin. 
La convivialité, la simplicité, le partage se 
vivent naturellement, observent ces trois 
femmes. Ici, l’instant présent prime. Le 
choix de vivre autrement, « de descendre 
du train de notre société pour partir dans 
l’autre sens » est assumé. « La démarche 
est toujours liée au divin, souvent subti-
lement », confie Brigitte. 

Les initiatives chrétiennes locales se développent en Suisse romande. 
Zoom sur trois d’entre elles.

L’écospiritualité gagne du terrain

tomates  vertes
« J’ai toujours voulu avoir des espaces 

pour vivre autre chose, de plus essentiel. 
Je l’ai aujourd’hui, j’ai trouvé ce lieu », ex-
plique Catherine. Avec le Réseau Solida-
rité et l’Atelier du Ruau, la spiritualité se 
vit pleinement. « Nous avons eu un cycle 
de cultes sur les récoltes et nous réf lé-
chissons à la thématique des semences », 
dévoile Thérèse. 

« C’est un lieu de transition. A l’église, 
le Christ est annoncé, ici on le vit inco-
gnito », sourit Thérèse. Espace de respi-
ration, on passe de la contemplation  à 
l’action dans un va-et-vient perpétuel. 

« Ca représente quoi 5 g de sel ? », 
demande Catherine. Les planches à dé-
couper sont vides, les tomates cuisent. 
Dans quinze minutes, les trois femmes 
rempliront de chutney leurs bocaux hé-
téroclites. Thérèse parsème le mélange 
fumant de raisins secs et brasse la pré-
paration pour permettre aux pe-
tits fruits secs de libérer leur 
douceur.  Marie Destraz

Une paroisse verte
Devenir une paroisse verte, c’est l’idéal 
du groupe œcuménique Eglise et en-
vironnement de la paroisse Chailly – 
La Cathédrale, à Lausanne. Du bilan 
énergétique de leur propre maison, 
les membres se sont ensuite tournés 
vers la paroisse : tri des ordures, apé-
ritifs et après-cultes éthiques, l’idée 
est d’inscrire la vie de la paroisse dans 
un respect de la Création. Aux actions 
se joint aussi une lecture de la Bible 
avec un regard écologique : « Après 
avoir nourri cinq mille hommes, Jésus 
demande aux disciples de ramasser 
les morceaux pour qu’il n’y ait pas de 
restes. C’est l’idée du gaspillage qui est 
ici évoquée », observe Isabelle Veillon, 
membre du groupe.

Chauffer son église autrement
Pour rédu i re  la  consom mat ion 
d’électricité des bâtiments de votre 
paroisse, engagez-vous dans le pro-
gramme de soutien EgliseProWatt. 
Vous bénéficiez de subventions al-
lant jusqu’à 40 % des investissements 
pour une commande de chauffages et 
d’autres mesures d’économies d’élec-
tricité et de conseil ciblés. Pour par-
ticiper, l’église doit être ouverte toute 
l’année, chauffée à l’électricité et ne 
pas disposer de commande de chauf-
fage programmable et la consomma-
tion de la paroisse doit atteindre au 
moins 30 000 kWh par an. Un projet 
de l’association oeku Eglise et environ-
nement. Plus d’informations sur www.
egliseprowatt.ch 

Une pétition à Chêne
Après une charte de justice clima-
tique, les paroisses protestantes et ca-
tholiques de Chêne, à Genève, lancent 
une pétition auprès des autorités 
communales. L’objectif : le recyclage 
intégral des flux issus de la biomasse. 
Pour Frédéric Piguet, de la Faculté de 
géoscience et de l’environnement de 
l’Université de Lausanne, qui travaille 
avec ces paroisses, « les déchets de la 
biomasse, méthane et dioxyde de car-
bone, sont sous-utilisés. Le dioxyde de 
carbone peut entrer dans la composi-
tion de différents produits, en rem-
plaçant l’usage de carbone d’origine 
fossile ». La valorisation des déchets 
et de nouveaux emplois attendent au-
jourd’hui le verdict communal.  

Plus d’informations sur :
www.atelierduruau.org 
et www.reseau-solidarite.ch
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A Noël j’offre 
un cadeau solidaire

dé la photo de la chèvre offerte », sourit 
Anne Geiger. Selon Catherine Morand de 
Swissaid, qui propose une action similaire, 
l’idée de ces cadeaux solidaires est de sen-
sibiliser les gens d’ici « qui ont tout » à la 
vie quotidienne des plus démunis. Surtout, 
il s’agit de « permettre le développement 
des communautés rurales, de les inciter à 
s’organiser et à renforcer leur autonomie », 
comme l’explique Anne Geiger. 

Carnet de bord
Les résultats sont probants. « Ce genre 
d’action rend le don plus concret », 
confirme Catherine Morand. Chez Swis-
said, apolitique et sans distinction re-
ligieuse, le cadeau choisi correspond à 
la prestation et « le montant versé est 
exactement le même que celui payé sur 
place ». Outre le certificat délivré au nom 

de l’oncle, du cousin ou de la petite sœur 
bénéficiaire du cadeau, un suivi est pos-
sible et il est demandé. « Il existe un ma-
gazine qui renseigne sur les projets, mais 
il arrive que les gens demandent des nou-
velles de leur cadeau », souligne Cathe-
rine Morand. 

Le donateur s’investit et le suivi est 
aussi sollicité à l’EPER ou chez ADRA, 
œuvre fondée par l’Eglise adventiste du 7e 
jour, qui offre cette possibilité de cadeau 
solidaire. « Pour l’instant, les personnes 
peuvent faire un don accompagné d’un 
certificat », rapporte Sybille Schüppli, 
porte-parole d’ADRA. Si ce type de don 
peut s’effectuer toute l’année, il prend 
évidemment une dimension toute parti-
culière à Noël, comme « une manière de 
faire doublement plaisir ». 

 Stéphanie Billeter

Une surprise solidaire sous le sapin.

L’EPER
L’EPER a été fondée en 1946 par 
la FEPS (Fédération des Eglises 
Protestantes de Suisse). Œuvre 
d’entraide des églises protestantes 
suisses, elle  lutte à  l’étranger 
comme en Suisse contre la pauvre-
té, pour l’intégration et la cohésion 
sociale.

Pourquoi ne pas envisager une aide 
aux plus défavorisés pour les membres 
de nos familles qui ont déjà tout ?
Explications et exemples de gestes solidaires.

BONNES IDÉES Les cadeaux solidaires 
font de plus en plus d’adeptes. A titre 
d’exemple, la série de cadeaux Offrir son 
aide lancée en 2008 par l’Entraide Protes-
tante Suisse (EPER) a rapporté 1,4 million 
de francs en 2015, contre 1,1 million en 
2014. Ce qui correspond à 30’780 cadeaux 
offerts l’an dernier. Mais de quel type de 
cadeaux s’agit-il ? Cela va de la chèvre 
à 30 francs à l’épicerie villageoise à 750 
francs, en passant par le puits, la machine 
à coudre ou le « Tchukkudu », un vélo en 
bois typique de la République démocra-
tique du Congo qui permet de transpor-
ter les récoltes sur les marchés. 

Un cadeau durable
Si chaque produit correspond effective-
ment à un besoin, « l’argent récolté est 
concrètement réparti sur des projets qui 
le nécessitent », relève Anne Geiger, du 
service Communication de l’EPER.  De 
fait, le nombre de chèvres, de poules et 
de canards, qui furent les cadeaux les plus 
sollicités l’an dernier, ne correspondait 
pas forcément au chiffre exact de chèvres, 
de poules et de canards envoyés en ren-
fort des paysans d’Inde, du Bangladesh ou 
d’Haïti. « Certains nous ont même deman-

Tous les cadeaux sur :
www.offrir-son-aide.ch, www.adra.ch, 
www.boutique.swissaid.ch
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Pour une 
poétique de 
la Bible
ÉCRITURES A la question du légiste 
qui demande ce qu’il doit faire pour 
avoir la vie éternelle, Jésus répond 
par une double question : « Dans la 
Loi, qu’y a-t-il d’écrit ? Comment lis-
tu ? » C’est cette même question que 
l’académicien français Michael Ed-
wards se permet de poser de manière 
renouvelée dans cet ouvrage, tant il 
est convaincu depuis longtemps que 
« nous ne  lisons pas la Bible comme 
elle prétend être lue ». 
Pour lui, en effet, la poésie est en elle-
même une façon de penser ; et sa pré-
sence constante dans la Bible devrait 
être la clé d’une lecture plus perti-
nente et plus fidèle. Non pas du tout 
pour que nous y cherchions un trésor 
littéraire, une œuvre dont la force et 
l’autorité viendraient du génie de ses 
auteurs, mais pour comprendre le 
texte de la Bible « comme il veut être 
compris, pour le recevoir et l’assimiler 
tel qu’il est ».
« Une lecture poétique de la Bible, dit-
il, n’implique ni une démission de la 
raison (mais il faut savoir où et com-
ment raisonner), ni une sorte de quié-
tisme littéraire où l’on serait absorbé 
par la méditation des textes au point 
de négliger de vivre en conformité avec 
ce qu’ils disent. Elle invite simplement 
à redécouvrir le christianisme là où il 
se trouve et comme il se présente ». 
  Jean Borel

L’histoire 
du rouge

COULEUR Depuis des millénaires, 
le rouge a été en Occident comme 
en Orient la seule couleur digne de 
ce nom, la seule couleur véritable, la 
première que l’homme a maîtrisée, fa-
briquée, reproduite, déclinée en diffé-
rentes nuances, d’abord en peinture, 
puis plus tard en teinture. Et cette 
primauté du rouge a dominé tous les 
aspects de la vie quotidienne et des ci-
vilisations matérielles.
C’est cette longue histoire que Michel 
Pastoureau raconte en des pages aussi 
passionnantes que remarquablement 
illustrées. Des premières peintures 
sur les parois des grottes aux diverses 
fonctions d’avertissement, proscrip-
tion, condamnation et punition que 
le rouge a pris dans nos sociétés mo-
dernes, en passant par la pourpre ro-
maine et le rouge du pouvoir, le sang 
du Christ et Judas l’homme roux, les 
f lammes de l’enfer et la garde-robe 
des belles dames de Florence, les fards 
et les mondanités, les blasons et dra-
peaux nationaux, les bonnets rouges 
de la Révolution en marche, la concur-
rence du bleu et des autres couleurs, 
les emblèmes et signaux innombrables 
qu’ont suscités les multiples variantes 
du rose et du rouge, nous mesurons 
combien cette couleur a marqué notre 
regard et nos préférences, notre destin 
et notre imaginaire.  J. B.

Réconcilier 
humanité et 
nature
BIOSPHÈRE « J’entends, dans l’humi-
lité, la douceur et la tendresse, porter 
la lumière de l’Espérance, en artisan 
de paix ». Tel est, sans forfanterie ni 
artifice, le testament de Jean-Marie 
Pelt, connu et respecté dans le monde 
entier comme pharmacien, biologiste, 
botaniste et président de l’Institut Eu-
ropéen d’Ecologie depuis sa création 
en 1971.
L’originalité de l’œuvre qu’il nous laisse 
et dont témoignent les huit meilleurs 
ouvrages rassemblés pour la première 
fois en un volume de poche, c’est d’être 
la plus convaincante possible sur trois 
vérités universellement partagées : que 
le sort de l’homme et celui de la nature 
sont étroitement liés, que la nature ne 
se réduit pas au règne des plus forts 
et que « le seul vrai problème qui est 
posé à l’humanité, c’est la réalisation 
concrète de l’humanisme, au moment 
même où celui-ci tombe en miettes ».
En regroupant dans cet ouvrage ses 
meilleurs essais, L’Homme renaturé, La 
Vie sociale des plantes, La Loi de la jungle, 
la Solidarité chez les plantes, les animaux et 
les humains, La Raison du plus faible, Na-
ture et Spiritualité, Jean-Marie Pelt nous 
montre comment s’engager en adulte 
« dans le vaste projet qu’il nous appar-
tient de remettre sans cesse en chan-
tier pour le faire aboutir : celui d’une 
humanité réconciliée avec elle-même 
et avec la nature, en profonde harmo-
nie avec le cosmos ».  J. B.

Bible et poésie. 
Par Michael Edwards. 
Editions de Fallois, 
2016

Rouge  : Histoire d’une couleur. 
Par Michel Pastoureau. Seuil. 
2016 L’Homme renaturé. 

Par Jean-Marie Pelt. 
Bouquins. 2015
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TRAGIQUE Lettre d’amour ou cour-
rier annonçant un drame ? « Peut-être 
cette jeune femme lit-elle la lettre 
de son amant, ou du père de l’enfant 
qu’elle porte, comme le laisse supposer 
sa taille généreuse. Ou peut-être est-
ce une lettre qui annonce la mort en 
mer du père de l’enfant. Un ‹ Marin › 
qui meurt en mer ! » 

Le mystère que recèle La Femme en 
bleu lisant une lettre de Vermeer est, pour 
François Marin, un élément essentiel. 
« Le spirituel réside pour moi dans ce 
mystère, cette rêverie, qui mène vers 
un ailleurs. S’il n’y a pas une ouver-
ture, l’œuvre reste un simple objet. J’ai 
besoin d’un effet de résonnance avec 
mon histoire personnelle ».

Une naissance, une mort, un 
amant : le metteur en scène cherche 
aussi  le t rag ique dans l’image, 
comme il le fait dans ses mises en 
scène. Le drame se mêle ici à la dou-
ceur et à la sensualité de la jeune 
fille : « Son visage rappelle les ma-
dones de Raphaël ou de Léonard 
de Vinci. La position de ses lèvres 
donne l’impression que nous sommes 
comme sur un fil, dans cet instant 
même où elle découvre la lettre. »

Le choix d’une scène de lecture n’a 

rien d’innocent pour François Marin, 
lecteur infatigable, écrivain aussi, 
et même « épistolier compulsif ». La 
femme mystérieuse de Vermeer pour-
rait être « ma lectrice idéale ! », estime-
t-il, dans un écho aux lettres d’un autre 
François, le président français Mit-
terrand, dont il lit en ce moment Lettres 
à Anne. Il choisit ce passage où Mit-
terrand visite Taizé (p.134) : « Les sens 
parlent à l’âme aussi bien que l’âme aux 
sens. » Pour le metteur en scène, la mé-
ditation sur la vie, sa brièveté, passent 
nécessairement par les sens :  la pein-
ture, la musique, les odeurs…

Dans Blanc, qu’il vient de mon-
ter au Pulloff théâtre à Lausanne, l’un 
des personnages féminins ne par-
vient pas à s’engager, à commencer 
quelque chose de peur que cela ne 
se termine, ou que la mort ne sur-
vienne. Si les textes du metteur en 
scène proposent des interrogations 
sur la perte, sur notre capacité à ac-
cepter ou non ce qui nous quitte, son 
travail n’est pas pour autant dénué 
d’une lueur au loin, comme dans ce 
tableau : « On ne voit pas la fenêtre 
mais elle vient comme un éclairage, 
d’en haut. Comme un espoir. L’an-
nonce d’un meilleur à venir. »

CONVERSATION AUTOUR D’UNE ŒUVRE

La lettre 
mystérieuse 
de Vermeer

Chaque mois, découvrez l’œuvre 
choisie par une personnalité suisse 

romande. Ce mois-ci, François Marin, 
pédagogue, metteur en scène 

et directeur du théâtre de Valère à Sion, 
oscille entre rêverie et tragique.

Et le pédagogue de citer On ne ba-
dine pas avec l’amour de Musset : « J’ai 
souffert souvent, je me suis trompé 
quelquefois, mais j’ai aimé. C’est moi 
qui ai vécu, et non un être factice créé 
par mon orgueil et mon ennui. » 
  Elise Perrier

La Femme en bleu lisant une lettre, 
de Johannes Vermeer (1662 – 65). 
Rijksmuseum, Amsterdam.©
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Bio express
François Marin est pédagogue, met-
teur en scène de la Compagnie Marin 
et directeur du théâtre de Valère. Il vit à 
Lausanne et travaille à Sion et Genève. 
A voir 
• La Corneille de Lise Vaillancourt : le 21 

janvier, Théâtre le Baladin à Savièse.
• 2h14 de David Paquet : 20 avril 2017, 

Théâtre du Passage à Neuchâtel ; du 
27 avril au 7 mai, Theâtre des Osses 
à Givisiez-Fribourg.

@
 M

er
ce

de
s 

R
ie

dy



22 RéformésCULTURE

Des psaumes pour 
aujourd’hui
CONCERT Réécrire les psaumes 
dans un  langage d’aujourd’hui 
pour retrouver la force inspirante 
de ces prières : c’est ce que pro-
pose le pasteur vaudois Christian 
Vez dans l’ouvrage 20 psaumes 
tels que je les prie paru aux Edi-
tions La Tour Lanterne, proposé 
au prix de 5 francs. Les jeunes du 
chœur Goudimel interprètent a ca-
pella les psaumes dans leur version 
moderne et aussi du XVIe siècle. A 
découvrir à Lausanne le 18 février à 
17h à l’église Saint-François et le 12 
mars à 16h30 à la cathédrale. Aussi 
le 24 mars à Corcelles (NE), le 30 
avril, 17h à Daillens, le 20 mai à 
la Nuit des églises, Lausanne et le 
1er juin à Bougy-Villars. Informations 
et commande : christian.vez@eerv.
ch.ch   M.D.

La sélection culture
de Réformés

Une spiritualité à coup de balai 
DOCUMENTAIRE Le balayeur à la rose a remporté le prix 
du jury et du public lors du Festival du film à thématique reli-
gieuse, Prix Farel, le 23 octobre à Neuchâtel. Ce documentaire, 
réalisé par Nicole Weyer dans le cadre de l’émission Passe-moi 
les jumelles (RTS), raconte le quotidien de Michel Simonet, 
un cantonnier et écrivain fribourgeois. « J’ai d’abord fait des 
études d’employé de commerce, puis une école de théologie. 
Cela m’a donné envie de travailler dans la rue, à l’extérieur, 
où la foi pouvait transparaître », explique l’homme qui se dit 
être attiré par le « christianisme des premiers siècles, où les 

personnes avaient peu d’argent et une vie simple ». Le jury 
a été séduit par « la délicatesse de ce portrait d’un balayeur 
poète qui rappelle avec grâce que, pour vivre une vie riche, 
point n’est besoin de grand-chose, si ce n’est d’un balai, d’une 
pelle et d’une rose ». Michel Simonet 
raconte son quotidien de balayeur dans 
un livre Une rose et un balai paru en 
2015 aux Editions Faim de siècle & 
Cousu Mouche. Le film est à voir sur 
le site de l’émission Passe-moi les ju-
melles.   L.V., Protestinfo

Non à la peine de mort
CONFÉRENCE La Tunisie fait-elle figure de modèle de transition 
démocratique réussie ? Depuis sa révolution, sera-t-elle, dans un 
avenir proche, le premier pays dans le monde arabe à abolir la peine 
de mort ? Au travers de conférences, Rakia Chehida, membre de la 
Coalition tunisienne contre la peine de mort, témoigne du travail abo-
litionniste et de son mouvement. Ces conférences se dérouleront le 29 
novembre à 19h30 à la Maison du monde à Monthey, et le 30 novembre 
à la Maison de quartier sous-gare à Lausanne. Aussi, le 1er décembre 
à la Maison internationale des associations à Genève. Un événement 
qui s’inscrit dans le cadre de la Treizième Journée mondiale des villes 
pour la vie Cities for life du 26 au 30 novembre, à l’initiative d’Amnesty 
International, lifespark, l’ACAT et la Communauté San Egidio.   M.D.

Les secrets de la Réforme à la loupe
DÉBAT Participez à sept débats qui interrogent les forces, mais 
surtout les manques du mouvement de la Réforme. Ils sont or-
ganisés par l’Espace culturel des Terreaux à Lausanne jusqu’en 
octobre 2017. « Nous avons souhaité créer des débats sur des 

questions controversées, afin que cet anniversaire ne soit pas seulement 
une glorification de la Réforme et du protestantisme. Il s’agit d’ouvrir des 
discussions sur les bons côtés, mais aussi les effets pervers. C’est ainsi que 
l’histoire peut véritablement être instructive pour nous aujourd’hui », explique 
le théologien Pierre Gisel. Prochain débat : Les réformateurs face au judaïsme, 
30 janvier de 19h à 20h30, Espace culturel des Terreaux, rue de l’Ale 31, 
Lausanne. Entrée libre. Informations : www.terreaux.org    L.V, Protestinfo
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Les protestants sur les ondes

La Chronique
Chaque matin une chronique de 2 
minutes pour prendre des nouvelles 
du monde des religions en Suisse et 
ailleurs. Sur La Première à 6h27.

Hautes fréquences
Enquêtes, rencontres et interviews 
sur des grands thèmes de spiritualité. 
Sur La Première tous les dimanches 
à 19h. Durée environ 1 heure.

Quand les religions se mettent 
aux web-séries
Dimanche 11 décembre

Le premier Noël suisse d’une 
famille syrienne
Dimanche 25 décembre

Babel
Un/e expert/e invité/e pour un dé-
cryptage spirituel ou religieux de la 
réalité qui nous entoure. Tous les di-
manches diffusé de 11h à 11h40 sur 
Espace 2. Environ 38 minutes.

Le calvaire des Yézidis
Dimanche 18 décembre

Sacrée famille !
Dimanche 25 décembre

Célébrations
Chaque dimanche, la messe à 9h et le 
culte protestant à 10h, sur Espace 2.

Célébrations
Diffusion d’offices religieux. Les di-
manches à 10h sur RTS Un. Aussi sur 
celebrer.ch 

Messe en direct de Wil (SG)
Dimanche 11 décembre, 10h

Culte de la nuit de Noël
Samedi 24 décembre 23h

Messe de Minuit à Tongres 
(Belgique)
Samedi 24 décembre minuit

Culte de Noël
Dimanche 25 décembre, 10h

Messe de la Nativité 
en eurovision du Locle (NE)
Dimanche 25 décembre, 11h

Message de Noël et bénédiction 
Urbi et Orbi à Rome
Dimanche 25 décembre, 12h10

Sur le parvis
Interviews de 15 minutes de personna-
lités porteuses de sens. 8 fois par an-
née le dimanche à 10h45, sur RTS Un.

Rencontre avec Philippe Baud
Dimanche 11 décembre

Faut pas croire
Magazine hebdomadaire de 26 minutes 
composé de débats et reportages. Dé-
cryptage de tendances de fond qui 
questionnent l’humain. Le samedi vers 
13h25 sur RTS Un. Reprise le 21 janvier. 

Cheikh Bentounes, l’esprit soufi 
Samedi 31 décembre, 18h45 
Dernière émission de l’année. 

Dieu sait quoi
Documentaire de 52 minutes en lien 
avec une thématique éthique, spiri-
tuelle ou religieuse. Le dimanche à 
10h sur RTS Un, en alternance avec 
les célébrations religieuses.

La pierre la plus précieuse 
Dimanche 4 décembre, 10h15 
RTS Deux – rediffusion :
Lundi 5 décembre, 23h15

Canto alla vita
Dimanche 18 décembre, 10h15
RTS Deux – rediffusion :
Lundi 19 décembre, 22h35

Raymond et Raymond s’aiment. 
Quand le cancer s’empare de l’un 
d’eux, déjà séropositif depuis 27 ans, 
leur combat devient commun.

TÉLÉ RADIO

Changement de programme
Les émissions Dieu sait quoi et Sur le parvis sont supprimées à partir de janvier 
2017, suite aux négociations entreprises entre la RTS, Médias-pro et Cath-Info et 
découlant de mesures d’économies. Les célébrations seront également vues à la 
baisse dès la nouvelle année.
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La révélation

« Le Royaume des cieux est comparable à un trésor qui était caché 
dans un champ et qu’un homme a découvert : il le cache à nouveau 
et, dans sa joie, il s’en va, met en vente tout ce qu’il a et il achète ce 

champ. Le Royaume des cieux est encore comparable à un marchand 
qui cherchait des perles fines. Ayant trouvé une perle de grand prix, 

il s’en est allé vendre tout ce qu’il avait et il l’a achetée. » Matthieu 13, 44 - 46  

Se libérer 
du superflu

Le sermon 
Après les fêtes et le rituel des cadeaux de Noël, nous nous retrou-
vons soit comblés, soit... encombrés ! N’est-ce pas la période privilé-
giée pour réfléchir à notre rapport aux objets, pour prendre le temps 
de considérer ce que nous chérissons avec bonheur, ce que nous 
n’osons pas jeter au nom d’une vieille loyauté ou ce que nous sou-
haitons acheter, reflet de l’envie d’un moment ? Faire cet exercice 
est riche en enseignements car « nos choses » nous révèlent la force 
et la nature de nos attachements et de nos désirs les plus profonds.

En comparant le Royaume de Dieu à un trésor ou une perle 
de grand prix, Jésus nous rappelle que la personne qui a goûté au 
royaume de Dieu, aux trésors de la vie intérieure, connaît une 
grande joie. Sa richesse spirituelle est si grande qu’elle peut faire 
le vide et se délester de tout ce qui ne lui est plus essentiel. Ce 
qui importe ici n’est pas d’opposer le matériel au spirituel, mais de 
constater que Dieu nous rend libres et capables de choisir à quoi – 
comme à qui – nous souhaitons donner la priorité.

MINI-CULTE

La prière
Accorde-moi, ô Dieu, la grâce de 
ne rien te demander, fais venir à ma 
conscience tous les mercis que j’oublie 
si souvent de t’offrir :
Merci pour la vie qui coule en mes veines 
Merci car j’ai de quoi manger, me vêtir 
et un toit au-dessus de ma tête.
Merci pour celles et ceux 
dont la présence me réjouit.
Merci pour l’accès si facile 
à la connaissance et à la culture.
Merci surtout pour ma faim insatiable 
et mes désirs jamais comblés, 
eux qui m’arrachent à mon confort 
et me mettent en mouvement vers toi.

La pasteur

Marie Cénec exerce son 
ministère dans le centre ville 
de Genève, d’un temple 
à l’autre de la Rive Gauche.
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Témoignage,
une pasteur de Rue
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à Savigny 

36
Gospels à Morges

VIRTUALITÉ Au-dessus de 
l’auge, les mains enlacées, ils 
regardent avec tendresse le 
nourrisson couché dans le 
foin. Instant suspendu auquel 
je prends part. Puis Marie 
s’assoit au côté de l’enfant Jé-
sus. Je me déplace et vois Jo-
seph ajouter une bûche dans le 
feu crépitant. Je 
m’éloigne et vois 
l’âne et le bœuf. 
Je m’éloigne en-
core et bientôt 
je distingue les 
personnages à 
travers une ou-
v e r t u r e .  L e s 
murs de la crèche ont repris 
leurs droits. 

La vie continue, là sur mon 
bureau, entre une pile de do-
cuments, un stylo et une tasse 
à café. Grâce à la réalité aug-

mentée, il suffit d’une feuille 
de papier sur laquelle est des-
sinée cette crèche et dont je 
suis séparée par l’écran de 
mon smartphone pour qu’une 
lumière presque divine donne 
vie à ce mystère, celui de Noël. 
Et devant moi s’animent des 
personnages virtuels.

La magie de 
la réa l ité aug-
m e n t é e  n a î t 
de l ’ inser t ion 
d ’ i m a g e s  d e 
synthèse en 3D 
sur les images 
du monde réel, 
grâce à des mar-

queurs placés dans l’image et 
détectés par le smartphone. 
Il aura fallu six mois aux deux 
concepteurs et à leur équipe 
pour concevoir le projet 
Christmas ar now. 

« Nous voulions que cha-
cun puisse découvrir ou redé-
couvrir l’histoire de Noël », ex-
plique Cyril Wannaz, l’un des 
concepteurs. « La religion est le 
parent très pauvre de l’éduca-
tion », constate l’informaticien 
protestant. Alors avec son col-
lègue catholique, c’est aussi un 
outil pédagogique qu’ils se sont 
mis au défi  de créer en mettant 
en scène l’histoire de Noël. 

Les deux concepteurs 
souhaitaient quelque chose de 
beau, d’universel, qui touche 
et rapproche les gens souvent 
« esseulés derrière leur écran ». 
« La réalité augmentée permet 
de rester dans le monde réel, 
de ne pas s’en couper et d’en-
trer dans l’intimité de la scène 
qui se joue devant nos yeux 
pour en devenir les témoins. » 

 Marie Destraz

Comment 
ça marche ?
Deux options : téléchar-
ger l’application Christ-
mas ar now pour smart-
phone et tablette sur 
http ://www.christmas-ar.
com/now, prix : 1 fr., puis 
imprimer le marqueur 
(image). Ou commander 
votre lot de marqueurs 
sous forme de cartes de 
vœux sur www.christ-
mas-ar.com, prix : de 12 
fr. à 25 fr. et télécharger 
gratuitement l’applica-
tion, qui porte un autre 
nom, Christmas ar free.
Puis placer votre écran 
sur le marqueur pour 
animer la crèche. 

Donnez vie à la crèche
Explorer une crèche 
vivante depuis son 
smartphone ou sa 
tablette grâce à la 
réalité augmentée 
est désormais 
possible. 
Explication d’un 
de ses concepteurs.

Placez votre smartphone sur cette image et faites revivre la crèche avec l’application Christmas ar now.
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« La réalité 
augmentée 

permet d’être 
le témoin de 

la scène »
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Roselyne Righetti
« Je touche ceux qu’on ne veut pas toucher »

TÉMOIGNAGE Elle porte un 
blouson de cuir à l’encolure 
mouton et des chaussures de 
marche. Autour du cou, une 
croix, et dans son regard un 
éclair de malice. 

Accompagner les exclus
Roselyne Righetti a 60 ans. 
Elle est pasteur à Lausanne 
responsable de la Pastorale 
de Rue et du Ministère Sida. 
Jour comme nuit, elle arpente 
le pavé de la cité avec pour 
mission d’accompagner les 
exclus de notre société. De-
puis quinze ans, la pauvreté, 
la toxicomanie, la maladie et 
le sida sont son quotidien.

Dans sa poche, son télé-
phone portable est toujours 
allumé. Son numéro n’a pas 
changé, il fait partie de son 
identité. Son QG, c’est la 
Pasto, un lieu d’accueil ouvert 
l’après-midi. Et le dimanche 
soir, elle prêche à la chapelle 
de la Maladière. 

« Une fois vêtu, nourri et 

Roselyne Righetti 
est pasteur de
l’Eglise réformée 
vaudoise. Elle est 
en charge de la 
Pastorale de Rue 
et du Ministère 
Sida. Rencontre 
avec une femme 
qui travaille aux 
cotés des exclus.

logé, le pauvre reste pauvre 
et c’est sa dignité qui, en pre-
mier, a pris la fuite. Alors cer-
tains pètent les plombs. » Mais 
Roselyne est là. Et chaque ma-
tin, elle part à la rencontre de 
ces humains et du Christ « qui 
le premier s’y est identifié ». 
Elle leur apporte la Parole 
« vivante, tranchante et flam-
boyante », qui tout comme elle, 
ne triche pas. « Je ne laisse pas 
mes sentiments au vestiaire. Je 
parle à chacun avec honnêteté, 
avec ce que je suis et ma foi. Et 
c’est ensemble que nous tenons 
le coup. Etre solidaire, c’est 
consentir à ce qu’est l’autre 
pour enrichir notre relation. » 

Le visage du Christ
« La rue n’a pas de façade, les 
gens y sont nus, tout comme le 
Christ, de la crèche à la croix. 
Et il y a tant de bras ouverts », 
explique-t-elle. Elle se sou-
vient du visage d’un homme, 
atteint du sida et dont le coprs 
portait les marques de la ma-

ladie, de la drogue aussi. « Son 
accueil était si joyeux et son 
visage christique. » Quand elle 
en parle, comme des autres, 
c’est avec amour et rires. « Ils 
sont ma famille », lâche-t-elle. 

Une réalité brutale
« Tu nous enterreras tous », 
entend-elle souvent, à raison. 
Car derrière ses mots d’amour, 
Roselyne est consciente de la 
réalité brutale de la rue qui ne 
va pas changer. Pasteur sans 
frontière, « je touche ceux 
qu’on ne veut pas toucher », 
comme dans son Ministère 
Sida. « La science avance, mais 
le vécu du malade ne change 
pas et le regard de l’autre se 
fait rare et jugeant ». 

Pourtant « le Christ est dans 
le visage de l’autre et si Dieu 
n’aime pas le péché, il aime 
le pécheur. Or nous sommes 
tous pécheurs et tous sauvés, 
ce qui nous ramène à notre 
condition commune d’être 
humain. »  Marie Destraz 

Journée 
mondiale 
de lutte contre 
le Sida
Jeudi 1er décembre à 
Lausanne, de 11h à 17h, 
retrouvez l’équipe de la 
Pastorale de Rue entre 
la Riponne et Saint-Fran-
çois. A 20h, à l’église 
Saint-François, concert 
de la chorale des Rives 
du Rhône. Entrée libre, 
collecte.
La Pasto : ouverte du 
lundi au vendredi et 
le dimanche de 15h à 
17h30, rue Pré-du-Mar-
ché 9, Lausanne, 078 
754 68 13.
Culte : dimanche, 20h, 
chapelle de la Mala-
dière, Lausanne. 

Roselyne Righetti, pasteur de rue.
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Un budget défi citaire pour
l’Eglise réformée vaudoise

FINANCES Avec un déf i-
cit d’environ 1,5 million de 
francs, soit 1,3 million de 
plus que l’année précédente, 
le budget 2017 de l’Eglise ré-
formée vaudoise a été adopté 
par le Synode. 

La cause du dépassement ? 
La baisse des subventions de 
l’Etat et l’aug-
mentation de la 
masse salariale. 
Si l’année 2017 
e s t  m a r q u é e 
par l’arrivée de 
douze nouveaux 
stagiaires, une 
a u b a i n e  p o u r 
l’Eglise, il faudra 
aussi aff ronter les nombreux 
départs en retraite et une pé-
nurie de ministres dès 2019. 
Sans nouvel engagement, une 
baisse de près de la moitié 
des eff ectifs est à prévoir d’ici 
2025.

Pour se maintenir à f lot, 
«   i l  faudra it  engager d ix 
pleins-temps par année », 
déclare Xavier Paillard, pré-
sident du Conseil synodal. Le 
défi  sera encore de les trouver. 

Le Synode de 
l’Eglise réformée 
vaudoise a adopté 
le budget 2017 
malgré un défi cit 
dépassant le 
million de francs. 
Au cœur des débats, 
la question des 
engagements. 

Conditions 
de travail
Le Synode a ratifi é la nou-
velle Convention collective 
de travail. Le changement 
principal est le rétrécisse-
ment progressif de l’écart 
salarial entre pasteur et 
diacre à 10 %.

Justice rendue
L’Eglise réformée vau-
doise a gagné le procès 
intenté par Daniel Nagy, 
ministre à Fribourg. Pour 
l’institution, le verdict des 
Prud’hommes marque la 
reconnaissance de la 
bonne gestion RH et d’un 
cadre réglementaire de 
l’EERV conforme au droit 
du travail.P

ub

Le Synode de l’Eglise réformée vaudoise a eu lieu les 4 et 5 novembre.
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« L’Eglise vaudoise est en pé-
riode de récession », a annon-
cé Xavier Paillard. 

L’annonce de la f in des 
remplacements rémunérés dès 
2018, et discuté à la session de 
mars prochain, inquiète Ré-
gions et paroisses et les délé-
gués au Synode s’en sont fait 

l’écho. « C’est une 
double peine. En 
plus du travail sur 
le terrain, il faut 
trouver des solu-
tions aux vacances. 
Bien sûr, les pa-
roisses pourraient 
les financer, mais 
cela impacterait 

les recettes », a déclaré le pas-
teur Frédéric Keller. 

Et c’est bien là le nœud de 
ce budget : Les charges aug-
mentent de 900 000 fr. alors 
que les recettes baissent de 
300 000 fr. Xavier Paillard 
insiste : « Nous avons un pro-
blème de vocation. Il faut 
ramener la passion chez les 
ministres et laïcs. Il sera dif-
f icile de négocier une aug-
mentation des subventions 

de l’Etat si on ne réussit pas 
à dégager de la passion sur le 
terrain. » 
« Il est intéressant de repen-
ser l’organisation interne des 
Régions et lieux d’Eglise. Car 
nous répondons à des ques-
tions d’aujourd’hui avec des 
solutions d’hier ! La société 
a changé, le Synode doit l’in-
tégrer », aff irme le pasteur 
Laurent Zumstein. Le délé-
gué Boris Voirol abonde dans 
son sens. « Nous avons un 
problème de positionnement 
et non de budget! Il est clair 
que nous ne savons pas nous 
vendre ! »

Au fi nal, c’est à une large 
majorité que le Synode a ac-
cepté le budget 2017 réduit, 

indépendamment des charges 
salariales, de 300 000 fr. Il a 
demandé au Conseil synodal 
de décider des coupes à eff ec-
tuer et de l’en informer lors de 
la session de décembre. 

 Marie Destraz

« 2017 est 
marquée 

par l’arrivée 
de douze 
nouveaux 

stagiaires »
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Je me souviens avoir évo-
qué la f igure biblique de 
Gédéon alors que je renou-
velais mon mandat en 2014. 
Son peuple vivait déprimé 
sous la pression des tribus 
voisines qui l’attaquaient 
périodiquement et pillaient 
ses ressources. Contre toute 
attente, Dieu parla à Gé-
déon avec des mots simples: 
« N’ayez pas peur ! »

Aujourd’hui, je ne veux 
pas avoir peur des pressions 
incessantes qui mettent notre 
Eglise au défi. Les pressions 
asphyxiantes du laïcisme qui 
voudraient confi -
ner  l a  fo i  à  l a 
sphère privée, les 
pressions concur-
rentes des bras-
sages culturels 
ou religieux. Mais 
plus encore, celles des idéolo-
gies, des intégrismes ou des 
fondamentalismes ambiants 
qui caricaturent le meilleur 

de notre héritage spirituel, ces 
pressions délétères de l’indivi-
dualisme, du consumérisme et 
du matérialisme qui distraient 
de l’essentiel et de nos res-

ponsabilités. 
Face à cela, 

je crois qu’il n’y 
a pas de fatali-
té. Je crois qu’il 
est possible non 
pa s  de  va g ue-

ment résister, mais d’espérer. 
Il est possible d’inventer les 
nouvelles formes de notre foi 
réformée. Il est possible de 

contribuer à un monde plus 
juste.

En ce temps de Noël, fête 
de promesse et de naissance, 
je ne veux pas non plus avoir 
peur, ni des évolutions, ni des 
vagues, ni des arrogances du 
monde…  Comme aux temps 
bibliques, il suffi  t de quelques 
hommes et femmes motivés, 
de quelques ONG décidées, 
de quelques institutions po-
litiques responsables pour 
changer le visage du monde. 
Il n’y a pas de fatalité. Il y a 
de l’espérance. Joyeux Noël !  

N’ayez pas peur !
BILLET DU CONSEIL SYNODAL

Jean-Michel Sordet
Conseiller synodal

Jean-Michel Sordet

LIEUX PHARES
Projecteur sur les activités

Une off rande pour « cultiver » Noël
LA CATHÉDRALE Vivons un 
Noël ouvert en direction de 
ceux qui sont persécutés ! C’est 
avec cette conviction que La 
Cathédrale partage la recette 
de l’offrande récoltée à sa 
veillée de Noël, avec le projet 

Les nouveaux jardins lancé par 
l’Entraide protestante suisse. 
Chaque parcelle de potager 
urbain est louée à des réfugiés 
qui s’engagent, pour une sai-
son, à entretenir le jardinet au 
moins deux fois par semaine et 
à participer aux ateliers. L’ob-
jectif est de favoriser leur in-
tégration sociale. Depuis 2011, 
quatre jardins ont été ouverts 
dans le canton de Vaud. « Il est 
important que ces personnes 
puissent retrouver une sécu-
rité, une indépendance, une 

L’ESPRIT SAINF Une semaine lumineuse pour une musique 
radieuse avec Les petits chanteurs de Lausanne, Honegger, Saint-
Saëns, Charpentier. 
Le 21 décembre, 19h30, chantée de Noël.
Les 22 et 23 décembre, 20h30, concert de Noël aux bougies. 
Billeterie: www.monbillet.ch 
Le 24 décembre de 18h à 19h, culte de Noël aux bougies.

raison de vire durant ce temps 
d’incertitude », explique le pas-
teur de La Cathédrale, André 
Joly. L’homme est appelé à se 
tenir debout dans la Création, 
indépendamment de son ori-
gine et à être le cultivateur de 
quelque chose qui le nourrit. » 
Toutes les activités de l’Avent 
et de Noël sont sur le site in-
ternet. A noter la grande veil-
lée de Noël le 24 décembre 
dès 16h30 avec le Noël des 
enfants et le culte à 23h.  
Marie Destraz

SAINT-LAURENT-EGLISE Du 6 au 25 décembre, l’exposition 
Joyeux Noëls.
Les 15 et 18 décembre, Noël russe et autres musiques, un concert.
Les 16, 17, 21, 22 et 23 décembre, Oscar et la dame rose, 
d’Eric-Emmanuel Schmitt.
Le 24 décembre à 18h, chantée de Noël. Voici Noël, Entre le bœuf 
et l’âne gris… les classiques de Noëls, sur des rythmes jazz, latino, 
tziganes et gospel ! Avec Jean Duperrex et Alexandre Cellier.

« Il n’y a pas 
de fatalité, 

mais de 
l’espérance »

LA CATHÉDRALE
www.lacathedrale.eerv.ch, 
pasteur André Joly, 
078 661 80 80, 
andre.joly@eerv.ch, 
lacathedrale@eerv.ch

L’ESPRIT SAINF 
www.espritsainf.eerv.ch,
pasteur Jean-François 
Ramelet, jean-francois.
ramelet@eerv.ch

 SAINT-LAURENT
www.saintlaurenteglise.eerv.ch,
pasteur Jean Chollet, 
079 216 86 27
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THÉÂTRE Les 24 et 25 dé-
cembre prochain, la paroisse 
de Belmont-Lutry vivra sa 
veillée de Noël et le culte 
du lendemain à 17h sous la 
forme particulière qui lui a 
été donnée il y a plus de qua-
rante ans par Bertrand Lipp, 
enseignant passionné de 
théâtre et Bernard Reichel 
compositeur, tous deux do-

Depuis plus de 40 ans, un jeu de 
Noël est monté avec une équipe de 
paroissiens au lieu de la prédication. 
Chœur, orchestre, acteurs, assemblée,  
tous participent à la proclamation  
de la Bonne Nouvelle. 

cune de ces célébrations un 
moment fort et original. Les 
pasteurs se succèdent pour 
assumer la tâche périlleuse 
d’auteur dramatique. Cette 
ancienne tradition laisse des 
souvenirs variés. L’imagina-
tion des auteurs et metteurs 
en scène a emmené le public 
en Finlande, en Allemagne, 
en Judée au temps de Jésus, 
dans le sud des Etats-Unis, 
sur la ligne de front de la pre-
mière guerre mondiale mais 
aussi dans des pays imagi-
naires au travers de para-
boles contemporaines ou de 
contes. Tous ces jeux de Noël 
ont donné à réf léchir sur le 
sens que peut avoir cette fête 
chrétienne pour chacun au-

Les jeux 
et les mystères
Les jeux et les mystères 
sont à l’origine d’une 
très ancienne tradition 
qui remonte en France 
au XIIe siècle. Les jeux 
étaient aussi bien reli-
gieux comme le Jeu de 
saint Nicolas monté à 
Arras vers 1200, que 
profanes comme le Jeu 
de Robin et Marion créé 
vers 1270. Les jeux 
mêlent le théâtre, la 
danse et les chants. 
Les Mystères sont nés 
au début du XVe siècle. 
Ce sont d’immenses 
poèmes de milliers de 
vers dits par des cen-
taines de personnages 
racontant  la  v ie  du 
Christ ou des saints. 
Leur représentat ion 
durait parfois plusieurs 
jours. Lutry depuis qua-
rante ans perpétue cette 
antique tradition.

 Claude Quartier

Noël se joue  
sur scène à Lutry

La Nativité, l’hstoire d’un éternel renouveau.

miciliés alors à Lutry. Depuis 
cette époque, une équipe 
d’environ septante parois-
siens se mettent à l’ouvrage 
année après année six se-
maines avant Noël, qui dans 
un chœur dirigé par un de 
nos organistes, qui dans une 
équipe d’acteurs chevronnés 
ou débutants, qui dans l’or-
chestre pour faire de cha-

LAVAUX
VOTRE RÉGION

jourd’hui. Noël devient alors 
au travers de ces différents 
jeux une libération, une occa-
sion de louange, une mise en 
route vers soi-même et vers 
Dieu, une question à notre 
humanité, un terrible besoin 
de paix et de fraternité mal-
gré la guerre, un élan.

 Claire-Dominique Rapin, 
pasteur à Belmont-Lutry



LAVAUX30

ACTUALITÉS
Feu de l’Avent
Dimanche 29 novembre à 
18h, feu de l’Avent sur la plage 
de la Pierre Ronde à Paudex. 
Petite célébration, chants, thé 
à la cannelle et biscuits.

Chrétiens d’Orient 
Dimanche 4 décembre, après 
le culte à la Rosiaz, nous ac-
cueillerons André Joly, pasteur 
et président de l’Action chré-
tienne en Orient, qui nous 
parlera de la situation des 
chrétiens au Proche-Orient, 
souvent extrêmement difficile. 
Plus d’informations sur notre 
site pullypaudex.eerv.ch.

Club des aînés
Dimanche 6 décembre, la 
fête de Noël aura lieu avec un 
programme en deux temps : 
culte à 11h à l’église du Prieu-
ré, puis repas de fête à la Mai-
son Pulliérane, suivi d’un 
petit récital de chants donné 
par des enfants des écoles. 
Inscriptions pour le repas au-
près de M. Albert Duperrex, 
président du Club des aînés, 
021 728 68 04. La reprise des 
activités est fixée au mardi 24 
janvier à 14h30 à la Maison 
Pulliérane, avec le chœur « les 
grapilleurs du Dézaley ».

Concerts de carillon 
à Chantemerle
Dimanche 18 décembre à 
15h, concert de Noël. Di-
manche 1er janvier à 15h, 
concert de l’An nouveau. Deux 
concerts de carillon à Chante-
merle par Daniel Thomas. 

Concert à l’église de 
Chamblandes 
Dimanche 18 décembre à 
17h, concert Délices musicales 
avec Eveline Inès Bill, chant, 
Lorelei Coker, harpe et Claire-

Lise Mérillat à l’orgue. Entrée 
libre, collecte, apéritif offert. 

Noël à La Rosiaz
Dimanche 18 décembre, la 
fête débutera par un petit-dé-
jeuner, offert, à la salle de 
paroisse de Chantemerle dès 
8h30, et ensuite culte à 10h, 
avec la participation des en-
fants de l’atelier biblique. 

Veillée de Noël
Samedi 24 décembre à 23h, 
culte au Prieuré. Musique, 
méditation et célébration de 
la sainte cène. Avec la partici-
pation de la violoniste Olivia 
Jacobson, accompagnée par 
notre organiste Anne-Claude 
Burnand. 

Culte du matin de Noël
Le 25 décembre à 10h, culte 
central, à l’église du Prieuré. 
Les enfants de l’atelier bi-
blique participeront à la fête 
par une saynète et des chants.

Semaine de prière pour 
l’unité des chrétiens 
Vendredi 20 janvier, marche 

aux f lambeaux, dépar t à 
18h30 de l’église catholique de 
St-Maurice, à Pully. Arrivée 
vers 20 h à l’église protestante 
de Lutry, avec une brève célé-
bration suivie d’une collation. 
Dimanche 22 janvier à 10h à 
l’église du Prieuré, célébration 
œcuménique. Elle rassemble-
ra les fidèles de nos deux pa-
roisses, avec une animation 
pour les enfants, et sera suivie 
d’un apéritif.

POUR LES JEUNES
Eveil à la foi œcuménique
Samedi 3 décembre à 10h, 
rencontre des jeunes enfants 
accompagnés de leurs parents 
à l’église catholique St-Mau-
rice de Pully pour vivre en 
famille le temps de l’Avent. 
Rencontre suivante intégrée 
à la célébration œcuménique, 
dimanche 22 janvier à 10h 
au Prieuré. Il y aura un temps 
d’animation pour les enfants 
pendant la célébration. 

Culte de l’enfance
Les deux ateliers bibliques 
pré p a rent  le s  c u l te s  de 

Noël, auxquels ils participent 
par des chants et une saynète : 
celui de Chantemerle pour la 
fête du 18 décembre et celui 
de Chamblandes pour celle du 
25 décembre. 
Mardi 10 janvier à 15h30 à 
Chamblandes et jeudi 12 jan-
vier à 15h30 à Chantemerle 
reprise des activités. De nou-
veaux participants sont les 
bienvenus (informations au-
près du pasteur Laurent Wis-
ser). Ils seront aussi invités à 
participer avec leurs familles à 
la célébration œcuménique du 
22 janvier à 10h au Prieuré. 

RENDEZ-VOUS
A vos agendas
30 novembre à 11h Respira-
tion musicale au Prieuré, à 
20h15 Prière de Taizé dans le 
chœur de l’église du Prieuré. 
18 décembre à 15h Fête de 
Noël et Concert de Carillon à 
Chantemerle.
28 décembre à 11h Respira-
tion musicale au Prieuré.
25 janvier à 20h15 Prière de 
Taizé dans le chœur de l’église 
du Prieuré.

Pully – Paudex Marche aux flambeaux en 2015, arrêt au Prieuré.
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REMERCIEMENTS
Départ à la retraite 
de Pierre Farron 
Merci beaucoup. Quel beau 
cadeau que d’être dans cette 
paroisse ? J’y ai trouvé un es-
prit d’ouverture et un climat 
conviv ia l,  notamment au 
Conseil paroissial, dans lequel 
il a fait bon travailler. Quand 
j’ai commencé, en 2006, ma 
femme et moi vivions encore 
à Lausanne. En 2009, nous 
sommes venus habiter à la 
cure de Chamblandes. Nous 
y avons été accueillis d’une 
manière extraordinaire, avec 
une chaleur et une gentillesse 
qui nous ont profondément 
touchés. J’ai aussi été impres-
sionné par l’esprit positif et 
le courage de bien des per-
sonnes âgées que j’ai rencon-
trées. Leur attitude pourrait 
se résumer par la devise « tant 
qu’on peut, on fait ». Elles 
participent aux après-cultes 
qui permettent de beaux mo-
ments d’échanges. Dans mon 
secteur, les concerts, organi-
sés par l’association de l’église 
de Chamblandes, le dimanche 

à 17h, sont aussi de belles oc-
casions de rencontres. Le 
comité de l’association rend 
de très grands services à la 
paroisse, en particulier en 
gérant la Maison de paroisse 
et en organisant la fête de 
printemps ainsi que les fêtes 
d’offrande. Merci beaucoup à 
toutes et tous . 

 France Cardinaux

Adieux du pasteur Farron
Le pasteur Pierre Farron 
prend sa retraite le 31 dé-
cembre. Il a exercé son mi-
nistère pendant 10 ans à 
Pully. Son implication a été 
intense auprès du Comité 
du secteur de Chamblandes 
pour l’organisation des Fêtes 
de printemps, des Journées 
d’offrande et des concerts 
les d imanches après-mi-
di à 17 heures à l’église de 
Chamblandes. Son sens de 
l’organisation s’est manifesté 
en particulier dans les affaires 
concernant la Maison de pa-
roisse de Chamblandes et la 
diffusion du calendrier pa-
roissial. Son engagement dans 

les relations œcuméniques 
avec la paroisse catholique 
de St-Maurice de Pully, avec 
la mise en œuvre d’actions 
en rapport avec la solidarité, 
telles que les soupes de Ca-
rême et la vente des roses de 
Pain Pour le Prochain. Pour la 
région Lavaux, il a été le coor-
dinateur Terre Nouvelle. Nous 
lui disons tous un immense 
merci pour tout le travail qu’il 
a effectué pendant toutes ces 
années et nous lui souhaitons 
une très bonne retraite, bien 
méritée. 

 France Cardinaux, prési-
dente du conseil paroissial 

Culte d’adieu 
du pasteur Pierre Farron
Dimanche 11 décembre à 
10h à l’église de Chamblandes, 
culte central d’adieu en l’hon-
neur du pasteur Pierre Far-
ron. Ce culte sera suivi d’une 
réception à la maison de pa-
roisse de Chamblandes. 

ACTUALITÉS
Vente de couronnes 
de l’Avent
P r e m i e r  d i m a n c h e  d e 
l’Avent, le 27 novembre, les 
couronnes de l’Avent faites 
maison seront vendues à l’is-
sue du culte, à la salle Cornes 
de Cerf de Forel. Achetez une 
couronne pour Noël et pour 
soutenir la paroisse. 

Feu de l’Avent
Dimanche 27 novembre à 
18h devant le temple de Sa-
vigny, le feu traditionnel. Une 
boisson chaude et des biscuits 
pour se réchauffer. Pensez à 
prendre des habits chauds et 
une lanterne. 

Prière du jeudi 
Tous les jeudis matins de 

8h30 à 9h15 à la salle de la 
cure de Savigny. Pour tous 
ceux qui désirent prendre 
un peu de temps pour prier, 
chanter et méditer ensemble. 

Eveil à la foi
Samedi 26 novembre dès 
9h30 à la salle de la cure à 
Savigny aura lieu la deuxième 
rencontre du programme sur 
Les rencontres de Jésus (autour 
des métiers). Activité pa-
rents-enfants pour sensibili-
ser à la foi les tout-petits et 
les plus grands : petit-déjeu-
ner canadien dès 9h30, suivi à 
10h15 d’une célébration toute 
simple et d’un bricolage à ra-
mener à la maison. 

Culte de l’enfance
Dimanche 18 décembre à 
10h au temple de Forel. Noël 
des enfants.
Dimanche 29 janvier, sortie 
Neige derrière l’ancien collège 
(ou dans la salle de la Cure 

Pully – Paudex Bonne retraite à Pierre Farron qui fut dix ans à Pully.

Noël pour 
petits et grands 
dans la paroisse 
SAVIGNY – FOREL 
Dimanche 11 décembre 
dès 14h les aînés de la 
paroisse pourront fêter 
la venue du Christ grâce 
entre autres à la société 
de couture de Savigny. 
Rendez-vous au Forum 
de Savigny. 
Dimanche 18 décembre 
lors du culte de 10h à 
Forel, les enfants joue-
ront leur saynète de 
Noël.
Le 24 décembre, la 
veillée de Noël aura 
lieu à 22h30 au temple 
de Savigny. 
Le 25 décembre à 
10h, culte de Noël à 
Forel avec le chœur 
d’hommes de Fore l 
L’Avenir. 



LAVAUX32

pour des jeux si la neige n’est 
pas au rendez-vous). Rensei-
gnements : Vanina Mennet, 
vanina.mennet@bluewin.ch 

Calendrier 2017
Vous avez reçu le calendrier 
de l’Eglise évangélique réfor-
mée vaudoise 2017. C’est un 
petit cadeau pour l’an nou-
veau, et pour les paroissiens 
l’occasion d’exprimer leur 
soutien à notre paroisse du-
rant l’année. 

Soirée sur les migrants
Mercredi 7 décembre à 19h à 
la salle de conférence du Forum 
de Savigny, soirée d’informa-
tion sur les migrants. Au pro-
gramme, questions-réponses 
sur les migrants, actions de 
l’ABRAL (Association des Bé-
névoles auprès des Requérants 
d’Asile de Lavaux). Apéro final. 

Après-midi contes 
des enfants
Vendredi 16 décembre à 
16h30 au temple de Savigny 
un après-midi contes pour en-

fants avec la conteuse Cathe-
rine Abrecht. Tous les enfants 
de 0 à 10 ans sont bienvenus, 
accompagnés ou non. Un petit 
goûter suivra. 
Samedi 26 janvier. La ren-
contre suivante de l’Eveil à 
la foi (pour les enfants de 0-6 
ans) qui suit les rencontres 
de Jésus (avec les pitchounes) 
aura lieu avec la célébration au 
temple de Forel à 10h15 (pré-
cédée d’un petit-déjeuner ca-
nadien à la salle Cornes de cerf 
de la maison de commune). 

Café biblique 
Mercredi 21 décembre à 
20h à la salle de la cure de 
Savigny. Rejoignez les cafés 
bibliques autour des textes de 
l’Apocalypse. Animées par le 
pasteur Benjamin Corbaz, 
ces rencontres ont lieu toutes 
les six semaines. Pas besoin 
de connaissances spéciales, 
juste l’envie de creuser les 
textes bibliques. Il est pos-
sible de rejoindre le groupe 
en cours de route. 

Chantée de Noël
Jeudi 22 décembre de 19h 
à 20h au temple de Savigny. 
Venez vous préparer à la ve-
nue du Christ Sauveur en 
chantant. Une chantée de 
Noël est proposée avec le 
chœur d’hommes de Savi-
gny. Ouverte à toutes les voix, 
la chantée permettra de re-
prendre ensemble des chants 
de Noël. Bienvenue à tous, en-
fants et familles compris. 

Série de cultes 
Spécial Réforme
Sur les mois de janvier et fé-
vrier, pour inaugurer l’année 
2017 (500e anniversaire des 
thèses de Luther qui lancèrent 
le grand mouvement de la ré-
forme), les ministres de la pa-
roisse proposent une série de 
cultes Spécial Réforme). A l’issue 
des cultes, les prédications se-
ront mises sur le site internet.

8 janvier : Quelle Source pour 
notre vie ? L’inspiration divine 
dans les Ecritures
15 janvier : La bourse ou la vie ? 
Le débat entre foi et œuvres
22 janvier : Que tous soit un : 
unité et diversité chez les réformés
29 janvier : Réformés en mission
5 février : Sauvés… de quoi ? et 
pourquoi ?
12 février : Être réformés, c’est 
résister… mais à quoi ?

Vœux du 
Conseil 
paroissial
SAVIGNY –  FOREL 
Joyeux Noël et bonne an-
née 2017. C’est ce que le 
Conseil paroissial et les 
ministres vous souhaitent 
dans la reconnaissance 
de tout ce que vous nous 
avez apporté en 2016 : 
votre présence, vos en-
gagements, vos sourires, 
vos encouragements et 
votre soutien financier. 
Sans vous, la paroisse 
de Savigny-Forel ne peut 
vivre et exister. 
Dans le démantèlement 
actuel de nombre d’ins-
titutions, votre présence 
aux cultes et aux activi-
tés nous est précieuse 
et nous encourage à 
continuer nos efforts, 
c’est pourquoi nous 
vous adressons un grand 
MERCI pour ce que vous 
faites et surtout pour qui 
vous êtes. 
Pour vous remercier 
concrètement, nous vous 
invitons d’ores et déjà à 
réserver le dimanche 
20 août 2017 à Forel 
pour une grande fête 
des bénévoles de notre 
paroisse.Que notre Sei-
gneur vous bénisse, vous 
garde et vous conduise 
sur votre chemin.

Savigny-Forel Dans la froidure d’un soir d’hiver un feu qui nous réunit.

Savigny-Forel Toutes les pièces d’un puzzle qui font la vie.
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POUR LES JEUNES
Trois contes
Vendredi 9 décembre à 
17h30 à la salle de la cure 
protestante de Lutry (place 
du Temple 2). L’équipe de 
l’Eveil à la foi vous y attend en 
compagnie de la conteuse Ca-
therine Abrecht. Trois contes 
courts, des chansons de Noël 
et un goûter. Venez en famille. 
Fin du tout vers 18h15. 

Les mamans de la Bible
Samedi 21 janvier à 10h30 
à l’église catholique de Lu-
try, l’Eveil à la foi poursuit 
sur le thème Les mamans de la 
Bible. Nous ferons connais-
sance d’Elisabeth, la mère de 
Jean-Baptiste. La célébration 
est suivie d’un apéritif. Une 
activité qui s’adresse aux 0-6 
ans et à leurs familles. 

ACTUALITÉS
Concert au temple 
de Lutry
Dimanche 4 décembre à 
17h , des œuvres de Bach, 
Tchaïkovski et Vivaldi, avec 
Marie Traube, violon, et An-
ne-Caroline Prénat, orgue. 
Entrée libre.

Chantée de l’Avent 
Dimanche 11 décembre 
de 17h à 18h au temple de 
Lutry. Tant chante-t-on Noël, 
qu’il vient. La paroisse or-
ganise une chantée d’une 
heure. Outre un choix de 
cantiques connus pour les 
temps de l’Avent et de Noël, 
Nenad Djukic et Jean-Bap-
tiste Lipp nous feront dé-
couvrir quelques Noëls an-
glais, dont certains seront 
au programme du fameux 
jeu de Noël lutryen. Merci 
à celles et ceux qui aiment 
chanter une autre voix, de 
s’y préparer en suivant le re-

(artisanat paroissial). 
Mercredi 14 décembre de 
17h à 19h, prière silencieuse 
à l’église catholique de Lutry, 
en solidarité avec les chré-
tiens d’Orient. 
Mercredi 11 janvier dès 9h, 
au foyer de la MPJ de Lutry, 
mise sous pli. 
Mercredi 11 janvier, prière 
silencieuse à l’église catho-
lique de Lutry, en solidarité 
avec les chrétiens d’Orient.
Lundi 16 janvier à 12h à Bel-
mont et vendredi 20 janvier 
à 12h à Lutry, reprise des 
rencontres du Culte de l’en-
fance. 
Vendredi 20 janvier à 18h, 
départ de la Marche œcumé-
nique aux flambeaux à l’église 
catholique de Pully, célé-
bration de clôture à 21h au 
temple de Lutry et collation. 
Mercredi 25 janvier de 18h à 
19h, Lectio divina, à la salle 
de la cure de Lutry. 

Belmont – Lutry La violoniste Marie Traube.

Célébration 
de Noël
BELMONT – LUTRY 
Le 24 décembre à 
22h30 et le 25 dé-
cembre à 17h, Lutry, 
célébrations de Noël. 
Elles nous entraînent en 
Ecosse avec Le cadeau 
d’Angus par le chant, la 
musique et le jeu théâ-
tral, avec vin chaud à la 
sortie. 
Le 24 décembre à 18h, 
la 24e fenêtre de l’Avent 
de Belmont aura lieu au 
temple avec une courte 
célébration. 
Le 25 décembre au ma-
tin, chacun est invité à 
rejoindre le groupe de 
chanteurs qui entonne-
ra des chants de Noël 
dans les rues de Lutry. 
Rendez-vous à Savuit 
chez la famille Dentan à 
5h30 pour le déjeuner. 
Puis culte central à 10h 
à Corsy.

cueil Alléluia. Dans la série 
31 : 02, 04, 10, 11 et 14 ; dans 
la série 32 : 15, 16, 22, 23, 28, 
30, 31, 32 et 37. Et si un ins-
trumentiste désire jouer seul 
ou avec notre organiste, qu’il 
s’adresse à l’avance à Nenad 
Djukic, 078 893 52 71. 

Culte en lumière
Dimanche 4 décembre à 
19h30 (et non le 6 comme 
annoncé sur les papillons). 
Le dernier Culte en lumière 
de l’année a lieu à la chapelle 
de Corsy. Invitée Roselyne 
Righetti, pasteur de la rue à 
Lausanne. Elle nous livrera 
un témoignage sur la solida-
rité. Chacun est invité à ap-
porter un sac de survie. Vous 
trouverez la liste des aliments 
à apporter sur les présentoirs 
des lieux de culte. 
 
Un œcuménisme 
à trois Eglises pour Lutry 
Dimanche 22 janvier à 10h 
au temple de Lutry, chré-
tiens catholiques, réformés et 
évangéliques sont invités à se 
retrouver pour prier, chanter 
et écouter la Parole. Après les 
célébrations œcuméniques 
lutryennes entre réformés et 
catholiques. Et on connaît, 
depuis 2014, la célébration 
bilatérale entre réformés et 
évangéliques de la Margelle, 
début mars. Cette année, 
nous tentons la formule d’une 
célébration à trois commu-
nautés sur une seule et même 
date. Quoi de plus naturel, 
quand on sait que la Marche 
œcuménique aux flambeaux 
réunit des fidèles de ces trois 
communautés. 

RENDEZ-VOUS
A vos agendas
Le mardi de 8h à 9h  au 
temple de Belmont, off ice 
hebdomadaire de prière. 
Dimanche 11 décembre de 
10h à 18h , au Caveau du 
Singe Vert, marché de Noël 
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ACTUALITÉ
Cinéma et Cully Bazar
Dimanche 4 décembre à 
16h30, au temple de Cully. 
La deuxième séance du Ci-
né-club chrétien avec un re-
pas simple après le film. Avant 
cette séance entre 12h et 16h 
le temple de Cully sera grand 
ouvert pour une vente en fa-
veur d’une école et d’un dis-
pensaire à Kirinda au Rwanda. 

En attendant Noël
Mardi 13 décembre à 18h30, 
portes ouvertes chez Jim et 
Cheryl Jackson, avec la pia-
niste Layla Ramezan, qui va 
jouer son répertoire iranien. 
Elle est une des organistes de 
la paroisse. 
Jeudi 15 décembre à 19h30, 
au temple de Cully : pour se 
préparer à Noël, chantée de 
cantiques et de chants de Noël. 

Fête à Jésus
Vendredi 16 décembre à 
16h15, à l’église catholique de 
Cully. Venez nombreux vous 

émerveiller de Noël à la fête à 
Jésus, pour les enfants entre 2 
et 7 ans. Informations auprès 
de Laurence Keshavjee, 076 
251 63 84. 

Noël
Dimanche 18 décembre à 
10h30, au temple de Cully. 
Noël des enfants. 
Mardi 20 décembre à 19h30, 
fête de Noël à Epesses à la 
salle communale. 
Mercredi 21 décembre à 
19h30, fête de Noël à Riex, 
salle Saint Théodule 
Samedi 24 décembre, 22h30 
en l’église de Villette. Veillée 
de Noël : une heure de beau-
té et de méditation avec la 
participation de Vivian Berg, 
hautboïste.
Dimanche 25 décembre à 
10h30 au temple de Cully. 
Culte de Noël. 

Cep d’Or
Mercredi 14 décembre à 
11h30, à la sal le des Ma-
riadoules d’Aran : repas de 
Noël et animation musicale 
avec les sœurs Steinegger, 
Elodie (violon) et Floriane 
(piano). Inscription nécessaire 
jusqu’au 9 décembre auprès de 
Mme Denise Sarbach, 021 799 
24 62. 
Mercredi 11 janvier à 14h30, 
à la salle sous l’église catho-

lique de Cully : M. Gilbert 
Rochat parle de sa passion 
des oiseaux (rencontre avec le 
Trait d’Union). 
Mercredi 25 janvier à 14h, 
à la salle des Mariadoules 
d’Aran : Le Mozambique à tra-
vers des peintures. Très tôt atti-
rée par les activités créatrices, 
enfant d’un village vaudois, in-
firmière, Mme Eliane Monnier 
a vécu six ans en Afrique avec 
sa famille. La peinture (aqua-
relle) lui a permis d’exprimer 
ses émotions et ressentis. 

Trait d’Union
Mercredi 14 décembre à 
11h30, repas choucroute à la 
salle de paroisse catholique, 
prix : 25 fr. Inscription chez 
Christine Nardi, 021 799 27 49. 
Mercredi 11 janvier à 14h30, 
M. Gilbert Rochat nous par-
lera de sa passion des oiseaux.

Semaine de prière pour 
l’unité des chrétiens
Jeudi 19 janvier à 20h30, à 
la salle paroissiale sous l’église 
catholique de Cully : L’aumône-
rie œcuménique des Hautes Ecoles 
(Université Lausanne et EPFL), 
avec Giovanni Polito, prêtre 
et Florence Clerc Aegerter, 
pasteure. Plusieurs milliers 
de personnes travaillent sur 
le campus de Dorigny. Qu’en 
est-il de l’aumônerie œcumé-
nique au sein de cette popula-
tion internationale, multicul-
turelle et plurireligieuse? 
D imanche 22 j anv ie r  à 
10h30, à l’église de Villette, 
célébration œcuménique avec 
eucharistie et cène ; prédica-
tion, pasteure Florence Clerc 
Aegerter. 

RENDEZ-VOUS
A vos agendas
Samedi soir 4 février, à la 
salle des Ruvines à Cully, 
buffet paroissial. 

Villette Culte d’ouverture des catéchismes.

Culte de 
retour du Rwan-
da et Assemblée 
de paroisse
VILLETTE
Dimanche 4 décembre 
à 9h30 à Cully. Lors du 
culte, l’équipe partie 
en octobre au Rwanda 
dans la paroisse de Ki-
rinda viendra nous pré-
senter quelques photos 
et témoignages de ses 
rencontres et de ses 
découvertes. Lors de 
ce culte nous aurons 
le plaisir de recevoir 
la prédication d’une 
de nos paroissiennes : 
Nathalie Schär. Après 
le culte se tiendra l’as-
semblée de paroisse 
ordinaire d’automne. A 
l’ordre du jour notam-
ment : budget 2017, ac-
tivités et projets. 
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DANS NOS FAMILLES
Baptêmes
Manon Buri et Martine Déné-
réaz, à Chexbres.

Service funèbre
Mme Irène Naegele-Blanc, 96 
ans, à Puidoux.

Hommage à 
Victor Corthésy
Victor est décédé à l’âge de 
93 ans. C’est avec tristesse 
et émotion que paroissiens, 
amis et connaissances sont 
venus lui dire un dernier 
adieu le 20 septembre dernier 
au temple de Chexbres.
Attaché à son v i l lage de 
Chexbres, aimant cultiver 
l’amitié et le partage, il prit 
une part active non seule-
ment dans la paroisse mais 
aussi au service de plusieurs 
sociétés, dont le chœur mixte 
du Forestay au sein duquel il 
chanta de nombreuses années 
avec son épouse qu’il eut le 
chagrin de perdre en 1995.
Membre du conseil de la pa-
roisse de Chexbres-Puidoux 
durant une législature, il a 
ensuite tenu les comptes de 
l’Association du centre pa-
roissial pendant 22 ans, avec 
rigueur et minutie, tout en 
préparant sa retraite avec la 
complicité d’Yvonne Knecht, 

nouvelle caissière paroissiale 
devenue une amie et une 
confidente fidèle. 
Les membres de la paroisse 
et du conseil paroissial lui 
rendent hommage et remer-
cient le Seigneur pour le pri-
vilège de l’avoir connu, aimé, 
apprécié. 

ACTUALITÉS
Cultes
Désormais, il faut aller cher-
cher l’horaire des cultes dans 
la liste régionale par dates. La 
tabelle jaune de novembre à 
avril est disponible à l’entrée 
des églises et peut être télé-
chargée sur internet.
Dimanche 27 novembre à 
10h15, culte du premier de 
l’Avent à Chexbres, chants de 
Taizé, début du culte dehors 
avec les cavaliers de l’Avent. 
Dimanche 11 décembre 
à 10h15 culte en famille à 
Chexbres, avec l’école de mu-
sique l’Echo des Rochers, sui-
vi d’un apéritif et d’un repas 
simple au centre paroissial 
(sans inscription). 

Noël, 
paisiblement
SAINT-SAPHORIN
Voici quelques occa-
sions pour v ivre les 
fêtes à un rythme hu-
main sans excitation :
Dimanche 27 novembre 
10h15, Chexbres. 
Entrée dans le temps de 
l’Avent : culte avec la par-
ticipation des cavaliers 
de l’Avent et une célé-
bration portée par des 
chants de Taizé. 
A 18h ,  cor tège aux 
f lambeaux et feu de 
l’Avent à Lignières, 
haut de la commune 
de St-Saphorin, dé-
part de l’héliport, sur 
la route de chantier 
juste au-dessus de l’au-
toroute. S’équiper pour 
être bien visible dans la 
nuit. 
Vendredi 23 décembre 
à 20h, feu de Noël à 
Cremières (à l’entrée du 
hameau en venant de 
Puidoux) et petite veil-
lée à l’ancien collège de 
Cremières. 
Samedi 24 décembre 
à 17h, Noël du culte de 
l’enfance uniquement à 
St-Saphorin.
A 23h, Puidoux, célé-
bration de la veillée de 
Noël avec Crêt-Bérard. 
D i m a n c h e  2 5  d é -
cembre à 10h15, Noël 
à Chexbres, cène.

Saint-Saphorin Victor Corthésy.

Un seul et unique Noël 
des enfants de la paroisse
Samedi 24 décembre à 17h à 
St-Saphorin. Le conseil de pa-
roisse a décidé de rassembler 
les quatre villages pour célé-
brer un seul et unique Noël 
des enfants. Les enfants de 
Chexbres, Rivaz, St-Saphorin 
et Puidoux sont tous invités, 
qu’ils fassent partie ou non de 
l’Eveil à la foi ou du Culte de 
l’enfance. 
Si vos enfants ont entre 3 et 
11 ans et qu’ils sont intéressés 
à fêter Noël avec nous, n’hé-
sitez pas à joindre la pasteure 
Geneviève Butticaz, respon-
sable du Culte de l’enfance. 
Elle vous donnera tous les 
renseignements nécessaires 
concernant les dates et les 
heures des répétitions au 021 
331 57 46 ou au 079 466 11 57. 

Lectio divina
Les mercredis 14 et 28 dé-
cembre, 11 et 25 janvier de 
19h30 à 20h15 au Centre pa-
roissial de Chexbres. Bienve-
nue à tous.
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Partages bibliques
Sous le titre Dire Dieu au pré-
sent cinq rencontres durant 
l’hiver :
Dimanche 8 janvier à 10h15 
à Chexbres. Culte d’ouverture. 
Lundi 9 janvier à 20h, pre-
mière rencontre à Puidoux 
chez Catherine Panchaud, ch. 
de la Chapelle 13. 
Me r c r e d i  18  j a nv i e r  à 
20h15, première rencontre à 
Chexbres, chez Paul et Pau-
lette Bigler, ch. du Dard 11. 

Groupements d’aînés
Jeudi 1er décembre à 14h30, 
Automne Fleuri à Chexbres à la 
salle des Bulles au Cœur d’Or : 
contes de Noël avec Danielle 
Jayet. Jeudi 19 janvier, Les Or-
monts, avec Alain Wenker.
Jeudi 15 décembre à 14h, Fil 
d’Argent à Puidoux à la grande 
salle, fête de Noël. 
Jeudi 19 janvier, Christine et 
Martine, musiques et chan-
sons populaires.
Mercredi 14 décembre, Fleurs 
Bleues à Rivaz, 12h à la salle 
communale, Noël spécial. 
Mercredi 18 janvier, 14h30 
au Bacchus, loto. 

Coups de main
La communauté paroissiale 
n’existe que par l’implication 
de ses membres. (« Or vous 
êtes le corps du Christ, et 
chacun de vous est une par-
tie de ce corps. » - Corin-
thiens 12,27). Le conseil de 
paroisse a mis par écrit une 
partie des activités en cours, 
afin de permettre à chacun de 
voir en quoi il peut donner un 
coup de main. 
Ce n’est pas tant une dé-
marche pour partager le tra-
vail qu’un appel à réfléchir au 
témoignage que nous sommes 
appelés à donner, en particu-
lier auprès des plus jeunes.
Cette liste est disponible à 
l’entrée des églises et sera ré-
gulièrement mise à jour sur la 
page du site internet que nous 
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vous encourageons à consulter 
régulièrement : 
saintsaphorin.eerv.ch.

Vestiaire pour 
les requérants
Grâce à beaucoup d’entre 
vous, nous avons pu organiser 
un vestiaire magnif ique en 
quantité et qualité. 
Il a permis aux requérants de 
Praz-Routoz et de la Dama-
taire à Pully d’y trouver de 
quoi s’habiller chaudement et 
des produits de toilette très 
appréciés. 
Merci à tous ceux et celles qui 
y ont contribué d’une manière 
ou d’une autre. 
Le surplus va être apporté 
pour les mineurs non accom-
pagnés et au vestiaire de la 
Tour Grise.

FORMATION
& ACCOMPAGNEMENT

Concert de gospel 
des jeunes
Dimanche 4 décembre à 
19h30, temple de Morges, 
concer t  gospel .  Un pro-
jet avec des jeunes qui se 
bougent.
Pour la 5e année, 50 jeunes de 
tout le canton se retrouvent 
durant tout un week-end 
pour apprendre et répéter 
des chants gospel sous la di-
rection chorale de Jacqueline 
Savoyant et Laurent Juni. 
Ils auront la joie de vous of-
frir à la f in du week-end un 
très beau concert crée dans 
la spontanéité. 

Deux cultes Clin Dieu 
en décembre et janvier
Dimanche 11 décembre à 
19h30, au Prieuré de Pully. 
Pour vous préparer à Noël, 

venez vivre le culte Clin Dieu 
avec les pasteurs Jean-Marc 
Spothelfer et David Freymond. 
Par ai l leurs, le culte Clin 
Dieu de retour des trois 
journées sur le sens de la 
vie dans les dessins animés 
Walt Disney aura lieu le 29 
janvier, toujours au Prieuré 
(19h30). Un culte pour petits 
et grands. 

Week-end de ski 
et vente de tresses
En janvier, les jeunes aiment 
skier. Après la rentrée de jan-
vier, un week-end de ski est 
proposé pour les jeunes de la 
région du 13 au 15 janvier 
aux Diablerets avec le pasteur 
Benjamin Corbaz. 
Pour payer une partie de leur 
week-end, les jeunes confec-
tionneront des tresses au 
beurre le samedi 7 janvier à 
Lutry et les vendront au culte 
le lendemain le dimanche 8 
janvier à Savigny et Pully (li-
vraison possible le samedi dès 
la fin d’après-midi). 
Merci de faire parvenir vos 
commandes avec vos coor-
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données à benjamin.corbaz@
eerv.ch ou 021 331 56 48. Ce 
week-end est ouvert à tous 
les jeunes de la région qui ont 
terminé leur catéchisme.

Souvenirs de week-end 
et de camp
Naître, vivre, mourir, ressusci-
ter, c’était la thématique des 
week-ends et camps de KT de 
l’automne avec des bons sou-
venirs pour tous les catéchu-
mènes et l’équipe de JACKs 
qui les a accompagnés. 
Un grand merci à chacune et 
à chacun pour ce qu’il ou elle 
a apporté : que de beau mo-
ments passés ensemble ! 
Ces week-ends à Crêt-Bé-
rard et ce camp à Vaumar-
cus, après la naissance des 
premières heures de camp, 
ont vécu, ils sont morts, et 
vivement l’an prochain qu’ils 
puissent… ressusciter ?

PRÉSENCE 
& SOLIDARITÉ

Pour mieux comprendre 
les migrants
Mercredi 7 décembre à 19h, 
à la salle de conférence du 
forum de Savigny. Les mé-
dias nous offrent une image 
contrastée des migrants : tan-
tôt celle de personnes noyées, 
suite au naufrage de leur ba-
teau d’infortune, ou des co-
lonnes de réfugiés fuyant leur 
pays, tantôt celle d’actes illi-
cites perpétrés à l’égard des 
pays d’accueil. Si le premier 
cliché suscite en nous un élan 
de solidarité, le second nous 
retient parfois de poursuivre 
ce mouvement.
C’est pourquoi nous vous 
convions à une soirée d’infor-
mations, au cours de laquelle 
vous pourrez poser toutes vos 
questions et découvrir ce qui se 
fait déjà dans notre belle région. 
Cette soirée sera animée par 
l’ABRAL (Association des Bé-
névoles auprès des Requérants 
d’Asile de Lavaux) et suivie, 
comme il se doit, d’un apéro.

Cette soirée est ouverte à 
tout un chacun et chacune, 
car l’ABRAL se veut politi-
quement et religieusement 
neutre, comme le souligne 
son président, Fausto Ber-
to, pasteur (responsable de 
« Présence et Solidarités/La-
vaux », président du Forum 
Social Régional) et aumônier 
en EMS.
Au plaisir de partager un mo-
ment avec vous au Forum de 
Savigny, entrée à côté du bu-
reau de poste.   Fausto Ber-
to

Brocante 
Présence 
et solidarités
Dimanche 11 décembre 
de 10h à 17h, à Lutry 
(Caveau du singe vert), 
brocante de Noël. Grâce 
à vos dons, Présence et 
solidarités dans notre 
région contribue à sou-
tenir des actions ou des 
projets liés aux solidari-
tés locales. 
Si vous avez de jolis 
objets à donner : jeux, 
vaisselle, bijoux, pe-
tits meubles, bibelots, 
livres, tableaux, etc…, 
prenez contact avec 
Fausto Berto, au 079 
3759541. Nous vien-
drons les chercher, ou 
alors vous pouvez les 
apporter samedi matin 
10 décembre, entre 11h 
et 15h (entrée à la Rue 
Centrale). N’attendez 
pas les derniers jours 
pour téléphoner au 079 
3759541. Nous pouvons 
venir chercher vos ob-
jets chez vous et les 
stocker jusqu’à la bro-
cante.  

 Conseil de Service 
Communautaire Pré-
sence et solidarités
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Chaque dimanche
8h, Crêt-Bérard, Puidoux, 
culte et cène 

Dimanche 27 novembre
9h Cully, Bahyse, C. Rapin
9h15 Chamblandes, L. Wisser
10h Forel, B. Corbaz, cène, 
Vente des couronnes
10h Lutry, F. Berto
10h15 Chexbres, cène, 
B. Bolay. chants de Taizé
10h30 Grandvaux, cène, 
C. Rapin
10h45 Le Prieuré, chœur 
de dames, L. Wisser
18h Lignières, marche aux 
flambeaux et feu de l’Avent
18h Paudex, D. Freymond, 
Feu de l’Avent à plage de 
la Pierre Ronde
18h Savigny, Feu de l’Avent, 
E. Spring

Jeudi 1er décembre 
19h Belmont, C.-D. Rapin 
Dimanche 4 décembre 
9h St-Saphorin, cène, 
G. Butticaz
9h30 Cully, cène, A. Roy 
Michel et Nathalie Schär
10h La Rosiaz, P. Farron 
+ André Joly
10h Forel, E. Spring 
10h Lutry, C.-D. Rapin (cène)
10h15 Puidoux, cène, 
G. Butticaz
19h30 Corsy, C.-D. Rapin, 
J.-B. Lipp et R. Righetti 
(culte en lumière)

Mardi 6 décembre 
11h Le Prieuré, L. Wisser

Jeudi 8 décembre 
19h Belmont, J.-M. 
Spothelfer 

Dimanche 11 décembre 
9h Riex, café-tartine, A.Roy 
Michel
10h Belmont, C.-D. Rapin 
(en famille)
10h Chamblandes, P. Farron 
(cène) 
10h Lutry, J.-M. Spothelfer 
(en famille)
10h Savigny, E. Spring
10h15 Chexbres, culte 
familles, E. Bornand, avec 
l’école de musique de 
Puidoux
10h30 Villette, cène, A. Roy 
Michel, culte du souvenir
19h30 Prieuré, culte Clin 
Dieu, D. Freymond,

Jeudi 15 décembre
19h Belmont, J.-B. Lipp 
(cène)

Dimanche 18 décembre 
9h Puidoux, B. Bolay
9h45 Hôpital, E. Bornand
10h Forel, E. Spring, Noël 
des enfants
10h La Rosiaz, L. Wisser
10h Lutry, J.-B. Lipp
10h15 Rivaz. B. Bolay
10h30 Cully, Noël des 
enfants, L. Keshavjee

Jeudi 22 décembre
19h Belmont, J.-B. Lipp

Samedi 24 décembre
17h St-Saphorin, Noël du 
culte de l’enfance, G.Butticaz
18h Belmont, J.-B. Lipp
22h30 Lutry, C.-D. Rapin 
(jeu de Noël) 
22h30 Savigny, B. Corbaz, 
cène, Veillée de Noël
22h30 Villette, veillée 
de Noël, cène, C. Rapin 

23h Le Prieuré, 
D. Freymond (cène)
23h Puidoux, cène, veillée 
de Noël. A. Monnard

Dimanche 25 décembre
10h Corsy, V. Socquet-Capt 
(cène)
10h Forel, E. Spring, cène 
culte de Noël avec le Chœur 
L’Avenir
10h Prieuré, culte central, 
L. Wisser (cène)
10h15 Chexbres, cène, 
E. Bornand
10h30 Cully, cène, 
A. Roy Michel
17h Lutry, C.-D. Rapin 
(jeu de Noël)

Dimanche 1er janvier
10h Forel, E. Spring, culte 
du Nouvel-An
10h Lutry, J.-M. Spothelfer 
(cène)
10h15 Rivaz, cène, 
E. Bornand
17h Chamblandes, culte 
central, L. Wisser (cène)
17h Cully, cène, 
A. Roy Michel

Dimanche 8 janvier 
9h Riex, C. Rapin
9h15h La Rosiaz, 
D. Freymond (cène)
10h Lutry, K. Rossier (cène)
10h Savigny, B. Corbaz, cène, 
série Réforme 1
10h15 Chexbres, cène, B. 
Bolay, ouverture des partages 
bibliques 
10h30 Grandvaux, cène, 
C. Rapin
10h45 Prieuré, D. Freymond 
(cène + garderie)

Jeudi 12 janvier 
19h Belmont, C.-D. Rapin

Dimanche 15 janvier
9h Puidoux, Ph. Zannelli
9h15 Chamblandes, pasteur 
remplaçant
10h Forel, E. Spring, cène, 
Série Réforme 2
10h15 St-Saphorin. 
Ph. Zannelli
10h30 Cully, cène, 
L. Keshavjee
10h45 Le Prieuré, pasteur 
remplaçant
10h Lutry, C.-D. Rapin

Jeudi 19 janvier
19h Belmont, J.-B. Lipp 
(cène) 

Dimanche 22 janvier
10h Lutry, J.-B. Lipp, J.-P. 
Junod et un prêtre (Unité)
10h Prieuré L. Wisser (cène)
10h Savigny, B. Corbaz, 
Unité, série Réforme 3
10h15 Chexbres, E. Bornand
10h30 Grandvaux, cène, 
C. Rapin

Jeudi 26 janvier
19h Belmont, 
J.-M. Spothelfer 

Dimanche 29 janvier
9h Rivaz, G. Butticaz
10h Lutry, J.-M. Spothelfer
10h Savigny, E. Spring, 
Missions, série Réforme 4
10h15 Puidoux, G. Butticaz
10h30 Cully, cène, A. Roy 
Michel, culte des missions

Dimanche 5 février
10h Forel, E. Spring, série 
Réforme 5  

DÉCEMBRE 2016 – JANVIER 2017

CULTES
& PRIÈRES
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Notre Région 
Aude Roy Michel, pasteur
responsable Terre Nouvelle,
021 799 12 06
Jean-Baptiste Lipp, pasteur,
coordinateur régional , 
021 331 57 31
Benjamin Corbaz, pasteur,
ministre régional KT Jeunesse,
021 331 56 48
Jean-Marc Spothelfer, pasteur
ministre régional KT
021 331 58 78
Fausto Berto, pasteur,
responsable Présence et solidarité,
aumônier en EMS,
079 375 95 41
fausto.berto@eerv.ch
Emmanuel Spring, diacre,
aumônier en EMS, 
responsable du site régional
021 331 57 73

Belmont-Lutry
Jean-Baptiste Lipp, pasteur,
ch.de la Cure 5, 1092 Belmont, 
021 331 57 31
jean-baptiste.lipp@eerv.ch
Claire-Dominique Rapin,pasteur
pl.du Temple 2, 1095 Lutry
021 331 58 77
claire-dominique rapin@eerv.ch
 Jean-Marc Spothelfer, pasteur
pl.du Temple 3, 1095 Lutry
021 331 58 78
jean-marc.spothelfer@eerv.ch

Viviane Socquet Capt
viviane.socquet@eerv.ch
021 331 58 10
Pasteur de garde
Numéro d’urgence
079 393 30 00
Françoise Christinat, présidente
du conseil paroissial
079 406 47 58 
Secrétariat paroissial
pl.du Temps 3, 1095 Lutry
021 792 11 57
CCP de la paroisse
17-627092-9
ou par carte de crédit via
le site internet paroissial
belmontlutry.eerv.ch

Pully-Paudex
Pierre Farron, pasteur
021 331 57 18
pierre.farron@eerv.ch
David Freymond, pasteur
021 331 56 73
david.freymond@eerv.ch
Laurent Wisser, pasteur,
021 331 56 97
021 728 21 23
laurent.wisser@eerv.ch
France Cardinaux, présidente
du conseil paroissial,
021 728 05 91
Secrétariat paroissial
Av.du Prieuré 2B
021 728 04 65
ouverture 10h-12h

CCP 10-3241-1
Site pullypaudex.eerv.ch

Saint-Saphorin
Bernard Bolay, pasteur,
021 331 56 03
bernard.bolay@eerv.ch
Eric Bornand, pasteur,
021 331 57 01
eric.bornand@eerv.ch
Geneviève Butticaz, pasteur,
021 331 57 46
079 466 11 57
Lorenzo Pestalozzi, président
du conseil paroissial,
ch. de Publoz 26, 1070 Puidoux
021 946 10 57
Secrétariat paroissial
Muriel Rey Bornoz
078 890 78 66
secretariat.saint-saphorin@eerv.ch
CCP de la paroisse 18-1968-2
Site : saintsaphorin.eerv.ch
Centre paroissial de Chexbres
Ch.du Chaudron 2,1071 Chexbres
réservation du centre 
saint-saphorin@eerv.ch/reserva-
tion-du-cp

Savigny-Forel
Benjamin Corbaz, pasteur,
Rte de Saint-Amour 1, 1073 Savigny
021 331 56 48
benjamin.corbaz@eerv.ch
Emmanuel Spring, diacre,
Ch.des Planches 3, 1073 Savigny

021 331 57 73
emmanuel.spring@eerv.ch
Manuela Berthoud, présidente
du conseil paroissial
Ch. de la Vuétaz 8, 1073 Savigny
021 781 23 20
Vanina Mennet
responsable enfance 3-10 ans
vanina.mennet@bluewin.ch
Benjamin Corbaz, pasteur,
responsable KT 11-14 ans
benjamin.corbaz@eerv.ch
Paroisse de Savigny-Forel
1072 Forel-Lavaux
CCP 10-7750-2
Site : savignyforel.eerv.ch 

Villette
Christophe Rapin, pasteur
021 791 27 38
fax 021 791 37 30
christophe.rapin@eerv.ch
Aude Roy Michel, pasteur
021 799 12 06
aude.roy-michel@eerv.ch
Laurence Keshavjee
021 331 58 47
laurence.keshavjee@eerv.ch
James Jackson, président
du conseil paroissial
021 799 40 39
Paroisse de Villette
CCP 17-517444-5
Site : villette.eerv.ch

A toi, passant qui passe, 
vers quoi cours-tu ?

À VRAI DIRE 
N o ë l ,  N o u -
v e l-A n   :  u n e 
période que l’on 

appelle Fêtes de 
f in d’année. Mais 

est-ce toujours la fête? As-
seyez-vous et regardez au-
tour de vous : dans les rues 
des villes ou dans les com-
merces, les passants courent 
les bras chargés, le stress 
augmente, l’énervement et 
les disputes aussi. 

Puis Noël arrive et passe tout 
aussi vite ; ne restent que 
lourdeurs d’estomac et les 
maux de tête, surtout après 
avoir réglé les factures. Noël 
a commencé dans une étable, 
mais en cette fi n de mois, c’est 
nous qui sommes sur la paille.

A lors pourquoi courir 
dans la nuit? A la naissance du 
Christ, les premiers témoins 
sont les bergers, les mages 
et les anges. Ils s’arrêtent, se 
rassemblent et se retrouvent 

dans la terre et la paille pour 
partager le meilleur d’eux-
mêmes : des choses simples, 
des émotions, de l’émerveil-
lement, de l’espérance et des 
chants. Parmi mes plus beaux 
souvenirs, il y a eu ce que nos 
trois fi lles appelaient le Noël 
de pauvres : une promenade 
nocturne en forêt pour déco-
rer un sapin avec des boules de 
graines pour oiseaux, un feu, 
une soupe et des chants… La 
beauté de ce moment, c’est le 

feu qui éclaire le paysage noc-
turne, puis la soupe chaude 
qui réchauffe les corps et les 
regards qui s’ouvrent aux 
autres ; c’est alors que la re-
connaissance nous encourage 
à chanter. A toi, passant qui 
court dans la nuit, je t’invite 
à t’arrêter pour trouver autour 
de toi et en toi ce feu, cette lu-
mière d’espérance qui n’est pas 
seulement un futur, mais un 
A-venir.  Emmanuel Spring, 
Diacre à Savigny – Forel 



Réformés

« C’est dans ce qu’il y a de plus individuel 
que réside la vraie force de chaque homme. »

Alexandre Vinet, théologien et penseur vaudois, 1797-1847.

Comment l’Evangile peut-il nous aider à accepter 
nos contradictions et à devenir nous-mêmes ?

Idée reçue
L’éclatement du christianisme en de 
multiples confessions provient du fait 
que le Christ est très difficile à imiter, 
tant son attitude est intègre. Les diffé-
rentes Eglises chrétiennes accentuent 
chacune un aspect de sa personnalité 
au détriment des autres dimensions de 
son message. Aucune ne parvient à in-
tégrer toute la richesse du Christ.

Le catholicisme a tendance à lui 
donner un visage très religieux. Le 
protestantisme, par réaction, tend à 
faire de lui un homme quasiment laïc. 
La mouvance évangélique cherche à lui 
donner un visage moderne et affirmé.

Le Christ échappe à nos catégories, 
son intégrité le place au-delà de nos 
frontières. La profondeur de son union 
avec Dieu ne l’empêche pas d’être 
proche des gens. Il est à la fois reli-
gieux et laïc, exceptionnel et ordinaire, 
populaire et incompris. Son intégrité 
réconcilie l’humain, le divin et la nature 
en un seul mouvement de l’Esprit.

Décodage
L’intégrité du fondateur du christia-
nisme le conduit à adopter des atti-
tudes apparemment contradictoires. Il 
nous apprend à concilier ce que nous 
estimons incompatible.

Le Christ n’est pas un moraliste, car 
il ne condamne pas les coupables pour 
leurs fautes et pardonne leur faiblesse. 
Mais il n’est pas un laxiste non plus, 
puisqu’il commande à ses disciples 
d’aimer leur prochain. Seul le souffle 
de l’Esprit nous permet de comprendre 
comment sont réunies la tolérance et 
l’exigence.

Le Christ n’est pas un pur optimiste, 
il ne minimise ni la violence ni la souf-
france humaine. Mais il n’est pas pour 
autant un pessimiste, car son message 
de foi remplit nos vies de sens même 
au travers des peines et des échecs.

Dans son intégrité, le Christ par-
vient à réunir, sans les confondre, ce 
qu’il y a de bas et d’élevé dans nos 
vies. En nous permettant de regarder le 
laid et le beau ensemble, il nous évite 
d’être hypocrites. Il nous réconcilie 
avec nous-mêmes.

Conseil pratique
Persévérer dans son intégrité, oser 
être qui l’on est, ne pas se cacher 
devant les autres, demande un effort 
considérable mais conduit aussi à une 
grande satisfaction. Être chrétien, c’est 
accepter de souffrir parfois l’incompré-
hension, lorsque notre personnalité ne 
correspond pas à ce que nos proches 
ou nos collègues attendent de nous.

L’apôtre Paul exprime magnifique-
ment ce courage : « Si j’en étais encore 
à plaire aux hommes, je ne serais plus 
serviteur du Christ » (Gal 1,10). Il ne 
s’agit ni de chercher à plaire ni à dé-
plaire, mais d’être soi. L’intégrité nous 
ouvre à la liberté mais elle nous ap-
pelle aussi à refuser la solution facile 
du conformisme.

L’intégrité nous permet de résister 
à celles et ceux qui essayent de nous 
« formater » selon leurs codes, qu’ils 
soient croyants ou athées. Cependant, 
elle ne nous dispense pas de nous 
adapter aux autres, afin de vivre en-
semble. Il ne s’agit d’être ni suradaptés 
ni psychorigides.

LE BON MOT
Chaque mois, Gilles Bourquin, théologien, 

décrypte un mot-clef de l’Evangile

Envoyez vos questions à gilles.bourquin@reformes.ch




